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Nouveaux adhérents.  

Nos lecteurs communiquent… 

Complément à la visite de Monceau. 

Page      3 

Page      3 

Des Actes de l' État Civil. 

L’église et la chapelle de Beaurieux. 

Page      4 

 Page    12 

Page      6 

Visite à Monceau Saint Waast. Journées du patrimoine 2011. 

Nouvelles des nôtres.  

 Page    16 

Page     24  

Horaires et dates:  

 

 Samedis  3-9, 17-9, 1-10, 15-10, 5-11, 19-11, 3-12 et 17-12  de 14 à 17 heures 

 Mercredis  7-9, 21-9, 5-10, 19-10, 9-11, 23-11, 7-12, 21-12 et 28-12 de 17 à 19 heures 

 Mercredis  26-10 de 14 à 19 heures. 

 

Cotisation annuelle 2011:  

 
 15 €, couple 20 €. 

à régler à l'ordre du Cercle Historique et Généalogique de Berlaimont          

CCP 1508066X 

Code IBAN : FR19 2004 1010 0515 0806 6X02 620  Etablissement bancaire : LA POSTE 

Code BIC SWIFT  PSSTFRPP 

Vieux-Mesnil dans le Bottin de 1908 . 

Éditorial.  Page      3 

Page     17  

Rainsars, notice historique. Page     26 

Sommaire 
  

 

Page      4 

Monceau Saint Waast. La Licorne - La cense "d'el tour " 

La tour Salamandre de Beaumont. 

Vieux-Mesnil - Notice Historique. 

Rainsars, dans le Bottin de 1908 . 

Dénombrement de la terre de Maroilles - 1455. ADN - 11H 36. 

Page     31 

Page     32 

Page     38 

Page     38 

Felleries, Notes de lecture  

Notre bibliothèque s’étoffe.  

Nouvelles publications. 

Nouveaux dépouillements en cours. 

Page     52 

Page     45 

Page     53 

Page     54 

Page     54 

  

Ascendance d’Armand Laffineur. 



  Page  3 

 

Éditorial.Éditorial.Éditorial.Éditorial.    
 

 Sans compter les hors-série de Gérald, notre 85e publication vient de sortir. D’autres vont suivre. 

Il reste néanmoins beaucoup de communes à dépouiller. Ca ne se fera pas tout seul, ni pour éditer, ni 

pour mettre dans nos données en ligne. 

Je rappelle que nous fournissons les photos, les fichiers excel vierges ou le logiciel de dépouillement 

BMS. 

Avis aux amateurs. 

 

Il y a aussi à dépouiller des embrefs, des actes de notaire. Là aussi, nous manquons de volontaires. 

Et des monuments aux morts sont encore en attente. 

 

Le CHGB compte sur votre bonne volonté. 

Merci d’avance  
         Colette RABIN-FRANCOIS, chgb 9. 

 

Nouvelles des nôtres.Nouvelles des nôtres.Nouvelles des nôtres.Nouvelles des nôtres.    
 

Naissance: 

 

• Naissance le 13-6-2011 à Chambray les Tours d’Agathe TROUILLET, 4e enfant d’André et Isabelle CO-

LASSON, petite-fille de Thérèse TROUILLET (CHGB 173). 

 

Décès: 

 

• Décès le 26-6-2011 à Maubeuge de Bernard CLAËS, 65 ans, parrain de Jacques HURREAU (CHGB 263). 

 

    

Nouveaux adhérents.Nouveaux adhérents.Nouveaux adhérents.Nouveaux adhérents. 

    

462 GOMEZ Christian le Saint Charles Apt 102   gomez.christian@club-internet.fr  

463 ARENS André étang Quinson 01330 LAPEYROUSE  taxiarens@aol.com  

464 DUBOIS Christophe Via Julia 5°1a 08042 BARCELONA  cridub1@yahoo.es  

465 MALVACHE Annette 68 rue de Coutant 59138 HARGNIES  alcide.malvache@wanadoo.fr 

466 GOTTE Gérard 17 rue de l’ancienne ferme 91190 GIF SUR YVETTE  gerard.gotte@aliceadsl.fr 

467 DEPREZ Christian 14 rue Jules Michelet 76140 LE PETIT QUEVILLY  christiandeprez@sfr.fr  

468 RAPPART Francis 9 rue Hector Berlioz 59130 LAMBERSART  francisrappart@yahoo.fr  

469 ROCHE Renée 26 rue du belvédère 38300 DOMARIN  maurice.roche0234@orange.fr 

470 LOISEAU Ludovic 14 rue du marais 59550 NOYELLES SUR SAMBRE  loiseau5960@yahoo.fr  

471 GREVIN Jérôme 55 rue Victor Hugo 17100 SAINTES  jerome.grevin@gmail.com 

472 
GREVIN-BERLEMONT 
Anne 

55 rue Victor Hugo 17100 SAINTES  jerome.grevin@gmail.com 

473 WALLYN Dominique 5 rue de la vallée 22190 PLERIN  dominique.wallyn0662@orange.fr  

474 RENARD Karine 678 avenue de Bir Hakeim 77350 LE MEE SUR SEINE  Krenard@sfr.fr  

475 LEVRAY Ghyslaine 11 rue Aristide Briand apt 24 résidence Marly  62100 CA-  levray.ghyslaine@neuf.fr  

476 DESABLENS Didier 37 impasse de Laprat 26000 VALENCE  desablens.didier@laposte.net 
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Nos lecteurs communiquent… 

 

 La rédaction du Bulletin du CHGB remercie Monsieur Vincent GOUTIERRE (chgb 279), pour deux rec-

tificatifs concernant l'article : "Locquignol et  Mormal  -  Monuments et Stèles".  

  

 Le premier est relatif au paragraphe titré : "Tombes dites du Commonwealth" - p. 37 ;  

 le second, au paragraphe : "Stèles des Divisions engagées en Mai 40"- p. 39.  

  

 Nous reproduisons ci-dessous le courriel qu'il nous a envoyé : 

 

 Je viens de lire la revue n° 22. Très bien et très intéressante. 

 2 petits points : 

 

 1)  Concernant les tombes des soldats britanniques de Locquignol, elles sont bien répertoriées sur le 

site du "Commonwealth war Graves Commision". On y connait le nom des parents. Pour qui cela intéresse : 

http://www.cwgc.org/debt_of_honour.asp?menuid=14; 

 

 Je ne partage pas l'avis de Monsieur LAVIE... "Private" ne correspond en aucun cas à 

"mercenaire", cela correspond au grade français de 2ème classe ou de première classe.  

 Ces soldats appartiennent bien à des unités puisque celles-ci sont mentionnées sur les stèles. Toutes 

les tombes britanniques n'ont pas été regroupées (cf : cimetière de Fourmies). 

  

 2) Il ne faut pas lire "Division cuirassier Rapide", mais "Division cuirassée de Réserve". 

 

 

Des Actes de l' État Civil. 
 

 Beaucoup d’entre nous se demandent à partir de quand, et par qui, les différents actes  de Baptême, 

Mariage, Décès, ont été rédigés et conservés au fil des siècles. 

 

Malgré les multiples raisons de destruction, (guerres, Révolution, incendies, vandalisme, etc...) ces 

écrits sont en grande partie parvenus jusqu’à nous aujourd’hui, pour notre plus grand intérêt. 

 

Voici un extrait de "Généanet " qui nous en donne l’explication : 

 

 «  Notre monde est gouverné par une administration omniprésente, et l’uniformisation des documents 

quels qu’ils soient, ne surprend plus personne. La crainte d’avoir à déchiffrer des documents de moins en moins 

réglementés dans leur forme, au fur et à mesure que l’on remonte dans le temps n’est, contrairement à ce que 

l’on pourrait penser, pas vraiment fondée. 

 Daniel CHATRY, généalogiste passionné, a eu à sa disposition, en 1997, un document non daté mais 

que l’on peut estimer à 1736, diffusé auprès des curés de toutes les paroisses afin que ceux-ci se conforment à 

une rédaction bien précise lors de l’enregistrement des actes de baptême, mariage ou sépulture. 

 

 Rappelons tout d’abord que les "Registres Paroissiaux" ne furent à l’origine qu’un simple moyen de 

comptabiliser les sommes qui leur étaient versées à l’occasion des cérémonies. Cette simple habitude devint 

obligation car la transcription des baptêmes et des mariages permettait de surveiller, d’une part les unions 

consanguines, et d’autre part les unions naturelles. L’ Église étendait ainsi son pouvoir et réglementait les 

mœurs. Après l’ Église, c’est le pouvoir royal qui vit rapidement quel intérêt il pouvait avoir à surveiller ainsi l’é-
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volution de la population française.  

 

 En 1539, la fameuse "Ordonnance de Villers-Cotterêts " fut promulguée, qui reconnaissait officielle-

ment l’existence des registres paroissiaux, imposait la tenue des registres des baptêmes et leur rédaction en lan-

gue française.  

 

 Quarante années  plus tard, en 1579, l' "Ordonnance de Blois" affirme l’obligation de la tenue des re-

gistres. Elle formalise le mariage, impose quatre témoins et le consentement des parents.  

 

 En 1667, l’ "Ordonnance de Saint-Germain-en-Laye" oblige la tenue des registres en double exem-

plaire, pour éviter les pertes et fraudes. C’est aussi souvent, pour les généalogistes, une date butoir, lorsque les 

registres antérieurs uniques ont été détruits.   

                             

 Enfin en 1736, une dernière étape importante est franchie, fondamentale pour les généalogistes égale-

ment, car la "Déclaration du Roy" concernait la forme à tenir pour les registres de baptêmes, mariages, sépultu-

res, vestures, noviciats et professions... et des extraits qui en doivent être délivrés. Cette "Déclaration", donnée à 

Versailles le 9 avril 1736  et "registrée en Parlement",  impose de façon beaucoup plus stricte qu’au préalable la 

tenue des registres de baptêmes, de mariages et de sépultures. 

 

 Jusqu’à la Révolution rien n’allait changer. Cependant tous les curés ou recteurs de France allaient se 

conformer à un modèle de rédaction que nous livre Daniel CHATRY sur son site. 

 

 Son préambule énonce clairement   que : " ...MM  les curés doivent avoir une scrupuleuse attention à 

écrire les noms de baptêmes et de familles correctement et dans leur ordre ; ils sont aussi priés de renvoyer les 

présentes formules avec le registre qu’ils déposeront au Greffe... ". 

 

 ( Ndlr :  Malheureusement, n’est pas imposée l’obligation d’écrire lisiblement pour faciliter grandement la 

tâche des futurs généalogistes !!...) 

 

 Les modèles sont très complets et précis. Ainsi, pour les baptêmes, on ne compte pas moins de 8 cas : 

 

 - Baptême d’enfant légitime. 

 - Baptême de Jumeaux. 

 - Baptême d’un enfant illégitime lorsqu’un Jugement en a déclaré quelqu’un le père. 

 - Baptême d’un enfant illégitime dont quelqu’un se déclare être le père, verbalement ou par écrit en 

bonne forme. 

 - Baptême d’enfant illégitime dont la mère a fait la déclaration au Greffe. 

 - Baptême d’enfant  illégitime dont le père est inconnu et lorsque la mère n’a point fait de déclaration au 

Greffe. 

 - Baptême d’enfant dont les noms des père et mère sont inconnus. 

 - et enfin Baptême d’enfant trouvé. 

 

 Il en est de même pour les mariages et les sépultures. Pour chaque acte, une trame est fournie, qui ne 

laisse guère le choix au hasard, au curé et à ses aides : 

 

 "... L’an… et le… du mois de …a été baptisé par moi, curé soussigné (vicaire ou prêtre) N… le nom don-

né à l’enfant, né (ou née), d’aujourd’hui (ou un autre jour) à… heures (du matin ou du soir)… 

 

 ... Du légitime mariage de NN…. Et de NN…. Son épouse (marquant les noms, surnoms, qualités ou 

conditions et profession des père et mère) de cette paroisse, (ou de la paroisse de…) Le parrain a été NN… et la 

marraine NN….  ( mettant les noms, surnoms, qualités et profession) Le père présent (ou absent) qui a  signé (ou 

déclaré ne pas savoir)  de ce interpellé……». 
          Jacques MARIEZ,  chgb 232.  



  Page  6 

 

L’église et la chapelle de Beaurieux. 
 

 

 
 

Une petite église toute simple, vue de l’extérieur. 

 

On voit, accolée à droite, la chapelle seigneuriale.  De l’autre côté du cimetière, le château. 

 

 

   

Autel de la Vierge Chœur Autel Saint Martin 



  Page  7 

 

 
  

 

 

 

Classée aux MH, au pied de l’autel Saint Martin 

 

Michiel Gravet je fut icy quarante ans clercqz ma vie 
passée et vifve 

aux morts me voici mon ame a dieu soit memorie 

Une pierre dans la sacristie 

Priez SVP pour les 2 frères dont les corps reposent ici. 

Zéphirin BOTTIAUX décédé le 9 de mai 1889 muni des 
sacrements 
Maître Ursmer BOTTIAUX curé de Beaurieux décédé le 
25 octobre 1894 muni des sacrements 

 

  

 Bannière de procession Saint Martin Sainte Anne 



  Page  8 

 

 Il existait 4 médaillons en bois taillé, classés MH en 1908. Ils ont malheureusement été détruits. 

  

 Une porte à droite du chœur permet d’accéder à la chapelle seigneuriale d’où la famille peut assister à 

la messe « sans se mêler au commun des mortels ». Une autre porte dans la chapelle donne accès au cime-

tière et au parc du château. 

 

 

 
 

 

 Une grande partie du contenu est classée aux MH. Tous les murs hébergent des pierres tombales.  

 

 Chaque personnage a été décrit dans la notice, en voici les photos. 

 

 

 
L’enfeu 
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Henry Charles Georges, comte de Robaulx de Beaurieux, 

commandant breveté d'Etat-Major, ancien attaché militaire 

de France en Norvège, officier de la Légion d'Honneur, 

Croix de Guerre 1914-1918, officier de l'Étoile Noire du 

Bénin, décoré du Distinguished Order U.S.A., chevalier de 

l'Ordre Royal de St Olaf de Norvège, né à Creil le 18 juin 

1873, décédé à Menton le 18 décembre 1936 

Comtesse H de Robaulx de Beaurieux, née Alice Lefebvre 

1879-1932, médaille de la Reconnaissance Française 

1914-1918 

Comte Jehan de Robaulx de Beaurieux 1903-1972, che-

valier de la Légion d'Honneur, ancien maire et fondateur 

du Foyer Rural de Beaurieux 

  

Sous cette tombe reposent les corps de Monsieur Albert 

de Robaulx, écuyer, seigneur de Beaurieux, qui durant sa 

vie s'est distingué par la crainte de Dieu, par la dévotion 

envers Nostre Dame et par l'amour pour les pauvres. Il 

mourut dans son château de Beaurieux le 8 février 1696. 

Et Dame Anne Marie de la Fallize, Dame d'Asquilly et 

d'Auchin, sa femme. Elle a fondé 3 messes toutes les 

semaines, le lundy pour  les trepassez, le jeudy à l'hon-

neur du St Sacrement, le samedy à celui de l'Immaculée 

Conception, et une lampe perpétuelle devant le grand 

autel. Elle mourut le 11 juin 1700. 

Requiescant in pace. 
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Une pierre cassée, cimentée, pratiquement illisible. 

On arrive à distinguer « Philibert de Mart…. ». 

La partie haute est composée de blasons, mais usés et martelés. 

Antoinette de Hun. 

 

     

Ferdinand Auguste de Robaulx de Beaurieux 

1780-1869 

Jean II de Hun 
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 Dans le cimetière, contre la chapelle, le tombeau des de Robaulx. 

 
 

 
 

Détail de la façade du château 

 

  

  

  

  

 

 

 Au sol, en mosaïque, le blason  Tabernacle en pierre blanche 

 sculptée et peinte 
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                Colette RABIN-FRANCOIS, chgb 9. 

 

 

 

Visite à Monceau Saint Waast. 
Journées du patrimoine 2011. 
 

 
          Gérald COLLET, chgb 244. 

 

 

 Comme chaque année, à l'occasion des "Journées du Patrimoine",  l’Association des Paralysés de 

France permet d'accueillir le public dans un site habituellement fermé. Pour l'année 2011, le calendrier prévu 

est le suivant :  

 

 - 22, 23 et 24 juillet : visite de la "cense d'el tour" et des restes du château médiéval de Monceau, 

dont nous donnons le compte rendu ci-dessous. 

  

 - 19, 20 et 21 août : visite du château d' Obies. (CR dans le bulletin 24). 

 

 L’Avesnois se situant très bientôt aux lisières du Sahel, comme  le prédisent nos éminents Docteurs-  

ès-planète, il était difficile d'anticiper les lourdes nuées qui balayèrent le site tout ce vendredi 22 juillet. Notre 

Présidente eut plus de chance le dimanche avec "..quelques ondées éparses.."  comme on a coutume de dire 

au JT de 20h...  

 Il est vrai que depuis que les grenouilles boudent nos étangs et qu'Albert Simon nous a quittés, nous 

nous satisfaisons de ce petit logo télévisuel : moitié de nuage, avec demi soleil et quelques gouttes de pluie en 

dessous... de la vraie météo sans risques... de celle qui vous laisse toujours quelque peu perplexe au moment 

du départ... tenue légère ou "polaire" ?... lunettes de soleil ou parapluie ?.... 

 

 Les purs Avesnois ne choisissent jamais... ils assurent... 

 

 

 

  

  

  

  

  

La statue de Saint Christophe. 

  

Photo aimablement fournie par madame le maire de 
Beaurieux. 
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Cense d'el tour - vue d'ensemble. 

 

 L'essentiel de la conférence se fit donc à l'intérieur de la grande tour carrée qui donne son nom à la 

"cense d'el tour du Monceau", la plus grande des deux édifices qui appartenaient à l'ancien château médiéval. 

Le lecteur trouvera dans l'article suivant les documents qui ont servi pour la rédaction des "Chroniques locales 2 

- Monceau Saint Waast / la licorne / la cense d'el tour". Ce sont, à quelques détails près, les mêmes sources 

utilisées pour le commentaire de la visite. 

 

 "... En des temps où notre région n'était pas assujettie à la gabelle, ce méchant impôt sur le sel, il 

nous était  très intéressant d'en faire le trafic avec nos voisins français qui en étaient redevables... preuve irréfu-

table qu'il est tout à fait possible de se sucrer avec des kilos de sel..." 

 On reconnaîtra ici l'habituel humour de Philippe Tabary, animateur et conférencier de ces journées 

"historiques".  

  

 Il fallait bien son éloquence pour oublier la pluie, emmener le public au Moyen Âge, et faire revivre ce 

que furent les conditions d'existence des maîtres du lieu, dans une bâtisse qui a gardé toute l'austérité de sa 

destination première, un ensemble défensif voué essentiellement à la guerre : une tour carrée en pierre de 9m 

de côté pour 18m de hauteur, (murs de 2m d'épaisseur), à peine éclairée de quelques ouvertures et reliée à la 

tour qui lui fait face, plus petite… 

 

 
Tours vues de l'extérieur.  
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 Bâtie au 12ème siècle par Bauduin, comte de Hainaut, la fortification est remarquable par sa tour de 

trois "étages" : en haut le seigneur et ses capitaines, au milieu les hommes d'armes, au rez de chaussée les 

chevaux et les provisions... un puits... un départ de souterrain qui permet de penser que l'ensemble était relié à 

un autre château "résidentiel" situé plus loin dans le village.  

 

 
Les fenêtres, à croisillons de pierre, ont été plusieurs fois remaniées au cours des siècles . 

 
 

 Trois éléments historiques intéressants : les ouvertures pour les "bouches à feu" (haut à gauche), le  départ d'un 

souterrain (haut à droite) et  ".. une pierre datée du XVII ème, [qui] témoigne d'un événement qui s'y est déroulé..."  (source : 

Albums de Croÿ).  
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 Note personnelle : Si cette pierre porte clairement l'inscription : "Anno 1687", il est difficile d'apprécier l"évènement" dont elle garde 

la mémoire : deux écus ovales (des initiales ?...) surmontés d'une "couronne" et encadrés par deux volatiles (des aigles ?...). L'ensemble est 

serti par 4 ferrures.  

 L'inventaire très précis de 2003, réalisé par Catherine GUILLOT, pour l' Inventaire Général du Parc Naturel Régional de l’Avesnois 

ne donne aucun renseignement à ce sujet. 

 

 Le château avec la cense dépendante sera maintes fois agressé au cours des siècles et sera longtemps 

un sujet de querelle avec le village et château voisin de Saint-Waast.. Devenu propriété des seigneurs de Gom-

megnies, l'ensemble  passe, avec ses domaines, dans les biens des De Jauche, seigneurs de Sassegnies et de 

Gommegnies. 

 C'est au milieu du 18ème siècle que les villages de Monceau et Saint Waast seront réunis pour former 

l'actuelle commune de Monceau St Waast. 
 

 L'exposé se termine par l'invitation du conférencier à visiter l'église Saint Martin, datée du 15ème 

et classée aux MH avec nombre de ses éléments (charpente, portail, pierre tombale et autels...). 

 

 
Cense d'el tour - partie résidentielle. 

 Les granges, dont l'une était chapelle du château, étaient réservées pour l'occasion aux expositions des 

artistes locaux : peintres, sculpteurs, créateurs d'objets et de bijoux. La "Librairie du Nord" de M. et Mme Rous-

selle ont, comme à l'habitude, été la cible de notre Présidente qui a profité de l'occasion pour que notre  

"...Bibliothèque s'étoffe...».  

 
Granges et parties des communs. 
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Complément à la visite de Monceau. 
 

                        Reportage Photo : Colette RABIN-FRANCOIS, chgb 9. 

 

 
La tour principale (à gauche) avec ses étroites meurtrières (à droite) . 

 

 
A droite : source (ou point d'eau ?) dans la petite pièce d'entrée du souterrain vers Saint Waast. 

        A gauche : entrée du souterrain en direction de l'église.   
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Monceau Saint Waast. 
La Licorne - La cense "d'el tour " 

 
 Préambule :  

 

 Le lecteur trouvera ci-dessous l'essentiel des recherches effectuées en 2010, pour la rédaction d'un 

article des "Chroniques Locales - volume 2". Concernant les photos relatives à la "cense d'el tour", l'on voudra 

bien reprendre le compte rendu de la visite de Juillet 2011. 

 

 Avant que de profiter de l'occasion des Journées du Patrimoine pour accéder aux intérieurs du château 

de Monceau, je m'étais rendu dans la commune à plusieurs reprises pour le CHGB.  

 

 Une première fois à la demande de Corine Hannicote  me demandant de prendre contact avec  la Di-

rectrice de l'École primaire, l'équipe éducative ayant entrepris un travail d'histoire sur le passé de la commune. 

Remarquable travail auquel je n'avais rien d'important à ajouter d'ailleurs, mais qui m'a fait découvrir "l'École de 

la Licorne", située dans la cour de la Mairie et jouxtant l' église. C'est cette visite et l'exposé des enfants qui m'a 

donné l'idée d'aller plus avant dans l'histoire de Monceau et Saint Waast. 

 

 Une seconde fois, les recherches bien avancées, avec Mme notre Présidente, pour un reportage photo 

sur l'église Saint Martin classée aux MH. 

 

 Et puis, bien d'autres visites, à l'évidence, pour vérifier , comparer sur le terrain, les documents écrits 

extraits des archives de la SAHAA....  

 

 1- ÉLÉMENTS  STATISTIQUES : 

 

 La Commune de Monceau Saint Waast, d'une superficie de 593 hectares pour 503 habitants, est située 

sur la Tarsy. La rivière prend sa source à Floursies et se jette dans la Sambre à Leval. Son cours est de 12,800 

km. 

 Altitude maximum : 171 mètres. 

 

 Intercommunalité : AMVS (Maubeuge Val de Sambre) 

 

 Code postal : 59620 - code INSEE : 59406 

 

 La commune fait partie du Parc Naturel Régional de l' Avesnois. A ce titre, elle a fait l'objet d'un inven-

taire préliminaire en 2003, réalisé par Catherine GUILLOT (IA59002045) pour l' Inventaire Général du 

10/10/2009. 

 

 2- ÉLÉMENTS  HISTORIQUES : 

 

 Monceau Saint Waast est situé à proximité de la chaussée Brunehaut, voie gallo-romaine reliant Bavay 

à Reims, actuelles départementales 951 et 961, qui forment la limite avec Saint-Rémy-Chaussée.  Des 

fouilles archéologiques en 1892, ont mis à jour des éléments de poteries gallo-romaines.  

 Trois vases mérovingiens, dont deux en tessons,  renfermant des os et des silex ont été exhumés en 

1967 sur le site actuel de la « Maison de l' Enfance et de la Famille » 

  

 La commune est constituée de la réunion de deux villages : Monceau et Saint Waast. 
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 - Le village et "château de Monceau" :  

 

 Une forteresse est édifiée au 12ème siècle, par Baudouin V, comte de Hainaut. sur un promontoire ap-

pelé : " Monticellus".  Les raisons de cette construction sont décrites dans la "Chronologie des seigneurs d' 

Avesnes" - A.J. Michaux.  

  

 Le comte souhaitait contenir son vassal, "...le bouillant et indocile Jacques d'Avesnes...", en érigeant 

quelques forteresses sur ses terres dont celle de Beaufort en 1173 et Monceau à la même époque. Jacques II 

d' Avesnes essaye de s'opposer à ces constructions jusqu'à provoquer militairement le comte, mais il doit plier.   

 Les conflits entre le seigneur d' Avesnes et le comte de Hainaut sont constants, Jacques passant d'un 

camp à un autre sans vergogne. A la Toussaint 1184, commence une guerre sans pitié entre Bauduin V  et le 

comte de Flandre.  

 Jacques d' Avesnes trahit son suzerain, s'allie à la Flandre et saccage le Hainaut. La réponse de Bau-

duin est terrible. 110 villages sont pillés et incendiés. En 1186, Jacques d'Avesnes doit fuir et se réfugie en Ver-

mandois, près de Laon ..."non sans avoir insulté, en passant, les châteaux de Beaufort et Monceau pour les-

quels il avait une aversion profonde..." (rappelons à ce sujet que "l'insulte" consiste à détruire la construction) 

 

  
 

 Reconstruit par la suite, il est visible sur les Albums de Croÿ au début du XVIIe siècle. 

 

 "... Le village de Monceau, tapi au fond de la vallée de la Tarsy, affluent de la Sambre, est constitué de 

chaumières groupées autour de son église et de son château. 

 L'église en pierre et couverte d'ardoises, est un modeste édifice d'un seul vaisseau sur lequel sont gref-

fées deux chapelles et coiffé d'un clocheton de charpente campé au-dessus de la façade occidentale. C'est tou-

jours, à quelques détails près, celle que nous avons sous les yeux. 

 Le château est une grosse tour quadrangulaire, sans couronnement, éclairée de fenêtres carrées. C'est 

la forteresse érigée par Baudouin, comte de Hainaut. Elle devient propriété des seigneurs de Gommegnies..." 

 

 Elle passe avec ses domaines dans les propriétés des De Jauche, seigneurs de Sassegnies et de 

Gommegnies et sera longtemps un sujet de querelle avec le village et château voisin de Saint-Waast.  

 

 - La Licorne de Monceau : 

 

 La seigneurie de Gommegnies est érigée en Comté le 8 février 1614.  

  

 "... La terre de Gommegnies, avec ses dépendances, est acquise par Philippe de la Barre, seigneur de 

Quevaucamps, qui la vend le 24 décembre 1647 à Philippe François FRANEAU, seigneur d'Hyon, Attre 

et Arbre, Chevalier et fondateur de la branche. Cette famille, originaire de Saint Guislain portait comme armoi-
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ries primitives "un Écu chargé d'un frêne" ...Avec l'anoblissement, une licorne a remplacé ces ar-

mes..." (JENNEPIN - Annales du Cercle de Mons - T.27). 

   

 Selon une notice de 1895, "... les Franeau portaient anciennement  "...de gueules à une licorne assise 

d'argent..". En récompense de services rendus, les armoiries du Comte de Gommegnies seront  "...de gueules 

à une licorne d'argent, la queue relevée sur le flanc gauche.  

 

 La devise : "..TAIRE OU BIEN DIRE..." 

  

 Ces armoiries furent attribuées par Lettres patentes du Roi le 14 août 1783 à François Ferdinand Jo-

seph de Franeau, comte de Gommegnies (1738-1792), noble du Hainaut, Chambellan, Conseiller d' État, 

Capitaine des Hallebardiers de la Cour en 1789. "  (A. GOSSERIES - Annales du Cercle de Mons - T.25) 

  

 Dépendance de Gommegnies, la Licorne a été ainsi attribuée au village de Monceau. 

 
        Blason de Gommegnies                                     Blason de Monceau (détail du vitrail de l'église)                                         

 
De gueules à une licorne assise d'argent" 

  

 La licorne symbolise en héraldique : puissance, chasteté, pureté, amour honnête. 

 Quand elle a la tête baissée, assise, les antérieurs posés sur le sol elle est dite « en défense » . 

 

 Le château fort a  disparu, reste une cense qui lui était adjointe :  

 

 - La  Cense " d'el tour " :  (voir photos "Visite de juillet 2011")  

  

 C'est une ferme fortifiée. Deux tours, restes du château, sont encore visibles et incorporées à la ferme. 

La chapelle du château a été convertie en grange. (source : Inventaire général) 

  

 "... la silhouette de la grosse tour domine toujours la campagne. L'épaisseur de ses murs et l'ancienneté 

de sa maçonnerie peuvent faire remonter la construction au XII ème siècle, même si les fenêtres à meneaux 

témoignent d'une modification ultérieure. Une pierre datée du XVII ème, témoigne d'un événement qui s'y est 

déroulé..."  (Source : albums de Croÿ)  

  

 "... De l'ancien château, subsistent 2 tours, sur les 3 primitives. Celle de gauche est un quadrilatère de 9 

mètres de côté pour 18 mètres de hauteur. Les ouvertures à croisillons de pierre sont défensives. L'épaisseur 

des murs (2 m), le sous-sol voûté et un vestige de puits permettent de dater sa construction au XIIème siècle. 

La tour de droite est plus modeste..."  (sources : "Châteaux et Maisons-Fortes de l' Avesnois" - C. Lompret/J. 

Chrétien - 2002) 

  

 Le relevé des populations selon les "feux" ou "ménages" établi pour l'année 1469, relevé par Z. Piérart  

("Recherches historiques sur Maubeuge et son canton - 1851.") montre que le village de "Monchaux" vient en 

4ème position derrière Pont sur Sambre (120 ménages = 500 habitants, environ) - Dourlers (72 = 300) - Ba-

chant (44 = 180) - 
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 Monchaux : 34 feux (1 feu = de 3 à 5 personnes) soit environ 140 personnes. (Saint Waast ne figure 

pas à l'inventaire).  

 Albertine Clément-Hémery ( "Promenade dans l' Arrondissement d' Avesnes - 1829" ) signale un autre 

château, sous le nom d' Ingreffin (ou Engrefin). 
 

Nota : Au sujet de ce château, il est possible qu'il s'agisse du "château résidentiel", signalé par P. Tabary, relié par le souter-

rain de la "Tour militaire" de la forteresse.  

 

 - Le village et "château de Saint-Waast " : 

   

 Avec une église et un château, visibles sur les Albums de Croy ; mais  disparus aujourd'hui, après avoir 

fusionné avec Monceau au XVIIIe siècle. 

 

 
 

 "... Dans un environnement bocager  et au milieu des chaumières, se dressent l'église et le château.  

 L'église se compose d'un seul vaisseau de trois travées, d'un choeur plus bas et plus étroit, d'une flèche 

de charpente placée sur la première travée de la nef en façade occidentale, le tout couvert d'ardoises : c'est 

l'édifice traditionnel de l' Avesnois. 

 Le château comprend un corps de bâtiment accosté d'une tour quadrangulaire coiffée d'une courte flè-

che. L'ensemble est en briques avec pierres aux encadrements et aux angles, contrairement à l'église qui est 

en pierre. 

 De cela il ne reste rien, ni église, ni château, ni habitat. Une ferme porte le nom de Saint Vaast et fait 

perdurer ainsi dans la toponymie, le nom du village disparu. 

 Sa réunion à Monceau remonte à plus de deux siècles..." 

 

 Saint-Waast appartenait à l'abbaye d' Hautmont qui en était le seigneur et eut des difficultés avec les 

seigneurs voisins de Monceau. On comprend ainsi l'antagonisme entre les deux villages. Alors que le comte de 

Hainaut faisait construire le château de Monceau, Jacques d' Avesnes, avoué de l'abbaye d' Hautmont, c'est à 

dire son protecteur militaire,  faisait ériger le château de St Waast. 

 

 Origine du nom : 

  
  

 On représente Saint Waast avec, à ses pieds, un ours, mais on ne sait rien de ses origines.  Il est pro-

bablement né dans une famille noble gallo-romaine. Il devient moine-ermite et vit retiré dans la région de Toul 
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où il vient en aide aux malades. Il apprend à lire.  

 Quand Clovis passe à Toul en 499, pour se rendre à son sacre à Reims, on l'invite à rencontrer Vaast. 

Ce dernier lui donne les premiers enseignements sur la foi chrétienne puis devient l'éducateur de sa foi.. 

 Consacré évêque, il est envoyé à Cambrai puis Arras.  "...L'histoire pieuse rapporte que Vaast entrant 

dans les ruines d'une église se trouve face à un ours. Vaast le fait reculer et retourner dans la forêt. C'est une 

manière pour le biographe religieux de dire que le paganisme recule en présence du nouvel évêque.  

 Vaast guérit les aveugles et les boiteux. Il apporte l'espérance chrétienne à toute une population broyée 

par la misère..".  

 

 Comme évêque, il fait construire l'abbaye Saint Waast d' Arras et envoie partout des missionnaires porter 

sa parole, enseigner et bâtir les 73 églises qui portent son nom. Localement nous connaissons Saint-Waast-la-

Vallée, près de Bavay et Saint Waast, associée à Monceau au 18ème siècle. 

 

 Au 16ème siècle, le village est propriété des LEBOUCQ, comtes d'Épinoy et seigneurs de Leval qui 

donneront leur blason au village. (On retrouve un sieur Noquet, greffier du comte d' Épinoy, fermier à Saint 

Waast, garde chasse des propriétés du comte sur Leval et Saint Waast.) 

 

 
 

Blason des seigneurs de Leval attribué à St Waast visible sur le vitrail de l'église et sur son mur.  

 

 - L'église Saint-Martin  :  

 

 
      Porte                               Dalle funéraire  

 

 Elle est datée du 15ème et inscrite aux MH le 4 janvier 1937. Les autels sont du 18ème siècle. Le clo-

cher est daté de  1883. Les éléments protégés sont la charpente, le portail et son encadrement, des têtes de 

poutres sculptées, la pierre tombale et les autels ( cote - PA0010775). 

 

  Les deux vantaux de la porte de la façade occidentale ont été classés MH en même temps que la 

dalle funéraire le 25/10/1922. Ils sont datés du 16ème siècle et décrits comme :  " Porte en bois décorée de tête 

de clous. La façade externe est composée de trois lames verticales jointives. La face interne de 5 traverses et de 

trois croix de Saint André". 
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 La  dalle funéraire de dame femme de Jehan Leboucq de Saint-Waast, morte en 1512  est  en-

châssée sur le mur de l'église. C'est une dalle en pierre avec une effigie en relief  qui représente une femme les 

mains jointes et la tête reposant sur un coussin . Une inscription en relief , en lettres gothiques, fait le tour de la 

pierre. 

 

 
Groupe sculpté - Bois polychrome.  

 

 Il y avait à l'origine, un calvaire  à l'entrée du village. Il représentait le Christ entre la Vierge (tête baissée 

et mains jointes) et Saint Jean (un livre fermé dans la main gauche et la main droite levée). 

   Seule la statue du Christ y a été laissée. Les deux autres statues ont été ramenées à l'église. Ces sta-

tues de la Vierge et Saint Jean ont été volées, puis retrouvées en 1974, et classées aux MH le 25 07 1975 

comme Groupe sculpté.  Il est en bois taillé, polychrome.  

 

 18 ème siècle : 

 

 On trouve également dans l'église un   bas-relief  du 18ème, en  "pierre  à inscription gravée et blason 

couronné supporté par deux lions ailés." et classé aux MH en 1975.  

  

 L'inscription est en latin :  INFANTI IESU VIRGINIQUE AUXILIATRICI DD CC HERCULES HENNET 

HUIUS PAGI PROCTOR ANNO 1745.  

 "A l' Enfant Jésus et à Notre-Dame auxiliatrice Hercules Hennet, prévot de cette circonscription Année 

1745 ". 

 

 L' artisanat du bois  ( ou boissellerie) est attesté sur la commune à la fin du XVIIIe siècle, les ouvriers 

travaillent à leur compte dans leur maison. Le sol, considéré comme médiocre, produit cependant des céréales, 

des fruits et du fromage de Maroilles. 

 
Extrait de l' Atlas de Trudaine (entre 1745 et 1780) 
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 On remarque le village de "Monchaux" sur la rive droite de la Tarsy et sur la rive gauche, la  cense St 

Vast dernier vestige du village. 

 

 - La bataille de Wattignies : 15/16 octobre 1793   

 

  "...Le siège de Maubeuge débute le dimanche 29 septembre 1793, les autrichiens occupent toute la ré-

gion et établissent des lignes de défense en avant de cette ville, les autrichiens sont fortement retranchés sur un 

axe horizontal allant de Monceau Saint Waast à Wattignies..." (P. Palmiotti) 

 

 

 19 ème / 20ème siècle : 

   

 - La brasserie Descamps :    (C. GUILLOT) 

 

 Cette brasserie, dite "de Monceau-Saint-Vaast", est créée dès 1870 et fonctionne jusqu' en 1993.  De 

source orale une ferme aurait existé à cet emplacement dès 1870. L' activité de brassage se met en place dans 

les années 1890-1891. A cette époque on procédait sur place à la préparation du malt et la brasserie fonction-

nait grâce à l' énergie hydraulique. 

  La brasserie porte le nom d' Oscar Descamps de 1927 à 1991. Elle devient ensuite la propriété de la 

société Sodeca et de la commune d' Aulnoye-Aymeries, qui la baptisent  "brasserie de Monceau-Saint-Waast".  

 En 1927 la production s' élevait à 5000 hectolitres de bière de fermentation haute ; en 1991 l' usine pro-

duisait un brassin toutes les trois semaines, soit 1000 hectolitres. 

 

 Reprise depuis, elle fonctionne sous le nom de "Brasserie Forest" et brasse la bière "L'Avesnoise" 

 

 - La "Maison des Tout -Petits" : 

 

 Une maison de maître, le château Rombise, a été acquise en 1928 par le département du Nord pour en 

faire un préventorium, connu sous le nom de "la Maison des Tout-Petits". Elle a été aménagée par l' architecte 

Pierre Achin et ouverte en 1931. Elle a connu plusieurs agrandissements. 

 

 
 

 En 1983, elle devient propriété du Conseil Général du Nord sous le nom de : "Maison de l' Enfance et de 

la Famille". Elle reçoit des enfants et adolescents en difficulté familiale ainsi que des jeunes majeurs. 

 

 Depuis 2008, elle est le siège de la "Maison de l' Enfance et de la Famille  de l' Avesnois" 

 

 
         Gérald COLLET, chgb 244. 
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La tour Salamandre de Beaumont. 
 
 
 La visite de la  cense del tour à Monceau Saint Waast, à l'occasion des " Journées des Paralysés de 

France ", nous permet d'évoquer et de comparer, quant à sa  construction, la fameuse et classée  : « tour Sala-

mandre ». Comme ces salamandres qui naissent du feu, elle a résisté à plusieurs incendies. 

 Cette tour médiévale fait partie de l'ensemble des tours du même style, construites aux 11e et 12e siècle 

par les Comtes de Hainaut. Ces tours étaient carrées. Jusqu’au moment où l’on comprit que la forme cylindri-

que offrait une meilleure résistance aux boulets de l’adversaire. 

 

 Les guerres et les outrages du temps ont fait leurs ravages à Monceau. 

 A Beaumont, par contre, la tour a été restaurée et aménagée en 1549 par Philippe de Croÿ, puis par 

son fils Charles. 

 

 
photo Marie-France Petit, 2002. 

  

 Ces tours faisaient à l’origine 34 mètres de hauteur. Un rez-de-chaussée, 4 étages et une plate-forme. 

 C’est dans l’épaisseur des murs (de 3 à 4,5 mètres) que se trouvaient les salles de garde et les ca-

chots. Là aussi que passaient les escaliers en colimaçon, au départ tout en pierre. 

 

 
  Le départ, muré, à Monceau          À Beaumont  http://users.skynet.be/fa102829/salamandre.html  

 

Quelques vues de l’intérieur. A Monceau d’abord, à Beaumont ensuite (photos « Chatman », libres de 
droits). 
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 Il n’est pas fait mention à Beaumont de ces deux petites salles, sans ouvertures sur l’extérieur hormis 

les bouches à feu actuellement fermées. Avec les entrées (murées) des deux souterrains. 

 

 Courage à ceux qui voudraient visiter la tour Salamandre : 136 marches jusqu’au sommet…… 

 

 
         Colette RABIN-FRANCOIS, chgb 9. 
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Rainsars, notice historique. 
 

Situation 

 

  Commune du département du Nord, arrondissement d’Avesnes, canton de Trélon, à équidistance des 

communes d’Étroeungt, Féron et Sains du Nord. 

 

 « C’est un village de transition entre l’entité paysagère de la Thiérache, à laquelle il appartient, et la Fa-

gne de Trélon. Il est implanté au creux de vallons formés par la conjonction de plusieurs ruisseaux. Il adopte 

une structure en village-rue avec un rang plus marqué à l’ouest et une partie plus dense autour du carrefour 

menant au hameau de Zorées (commune de Sémeries). Sur la carte d’État-Major établie en 1832, le village ap-

paraît beaucoup plus important avec une structuration en carrefour beaucoup plus développée. » (1) 

 

 La commune est intégrée au Parc Naturel Régional de l’Avesnois. 

 Sa superficie est de 6.12km2 - Altitude maxi :  223m.  

 

Étymologie : 

 

- Heluini Sartum en 1265 (3)  

- Herwinsart en 1346 (3)  

- Hérinsart en 1727: « ressortissans et observans les Loy du Souverain Chef lieu de Mons » (2)  

 

 Il s’agirait d’une terre qui fut défrichée (sart) vers l’an mille par un personnage Hérin ou Herluin. 

 Les habitants s’appellent les Rainsarsois (ses). 

 

Bref historique : 

 

 Les armoiries sont celles de la famille de BADY, seigneurs de Pont, Aymeries, Rinsars et autres ; fa-

mille originaire du pays de Liège (dont descendance à Pont sur Sambre). 

 Ces armoiries sont également celles de Pont Sur Sambre. 

 Elles se blasonnent comme : 

 « D'azur au lion d'or tenant en ses pattes de devant une clef d'argent, le panneton en haut et à dextre » 

 

 
 

 

Église : 

 

 La paroisse, dont l’existence est attestée dès 1186, fut rattachée à l’Abbaye de Liessies en 1266 par un 

acte de Nicolas, évêque de Cambrai, et notifiée par une bulle du pape Clément IV. (1) 

 L’église Notre Dame de l’Assomption date du 16e . 
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   Hier (8)       Aujourd’hui 

 

 Elle possède un porche remarquable avec encadrement gothique et porte à guichets à deux battants, 

ainsi que des stèles funéraires:  

 

 - du 17e : FRANCHOE Catherine + 10/02/1608 et Alexandre MATHON clerc de la paroisse +26/04/1673)  

 - du18e : de BAUDE Thomas, seigneur du lieu + 18/12/1717,  

   de son épouse Marie Françoise de BOUILLE + 09/06/1725 et de sa mère Marie Magdeleine de 

   BELLOY + 04/01/1735) 

   Pierre COFFI + 11/09/1729 et de son épouse Anne de GRICOURS + 30/12/1729 

   de BAUDE Ferdinand, seigneur du lieu, + 31/10/1750 

 

    
        Stèle PRISSE 
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Château : 

 

 Le château de Rainsars a été construit vers 1500 pour Robert de Martigny (5) qui avait acquis la terre et 

seigneurie d'Hérinsart d'Isabeau de Mauraigne (5) en 1473.  

 En 1621, le château est vendu à Philippe de la Marck puis, en 1670, à Jean-Baptiste de Préseau, grand 

bailli de la terre et prairie d'Avesnes (dont deux enfants nés Rainsars 1674-76). 

 Jean Baptiste, fils de Nicolas ancien mayeur d’Avesnes est dit seigneur de Floyon en 1682.  

 Il passe ensuite dans la famille des de BAUDE (dont Ferdinand père et fils, barons de Rainsars, 1688-

1750 et 1721-1786, tous deux inhumés dans l’église) puis dans celle des de BADY, dont le mariage de BADY 

Bertrand (1719 Avesnes-1788 Dourlers, fils d’Antoine seigneur de Dourlers, grand bailly et prévost de la terre et 

pairie d’Avesnes et de CASTAIGNE de ROUILLON Marguerite),  avec Marie Françoise Narcisse de BANDE (-

1758  Dourlers), fille de Ferdinand « baron de BANDE seigneur de Rensat ». (10) 

 Il apparaît dans les Albums de Croÿ et est connu par une vue cavalière du XVIIe siècle.  

 A la Révolution, le château est pillé à deux reprises, en 1789 et 1793. Vendu comme bien national, il est 

voué en 1800 à la démolition.  

 N'en demeure aujourd'hui que la ferme de la Basse-Cour. (1)  

 

Mairie : 

 

 
Hier (9)    

 

 
Aujourd’hui 
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Les curés de 1671 à 1832 (registres mairie et (4))  

 

 
 

Les Maires de 1792 à 1952 (registres mairie) 
 

 
 Madame WATTREMEZ Colette occupe la fonction de Mairesse depuis 2001. 

Pèriode Nom Observations 

1671 - 76 SCORDREAU J. Officia peut être au-delà 1676? 

1728 - 1730 DELCOURT J.   

1730 - 1740(+) DELEAU J.   

1740 - 1744(+) BOEZ Jules Adrien  Floyon 1708 - Rainsars 1744 
1744 - 1752 DERBAIX N.R.   
1751 - 1761(+) GOUTTIERE L.  St Médart-Dinant 1718 - Rainsars 1761 

1761 - 1775(+) PRISSE F.  Avesnes 1726 – Rainsars 1775, inhumé dans l’église 

1775 - 1792(+) DEMAL Ph. emprisonné pour refus de serment, DCD Avesnes 

1792 - AUDRY A. J Prêtre constitutionnel 

1806 - HALLEMAND P.   

1813 - 1821 LEFEVRE M.A.   

1822 - 1829 BECAR curé de Féron 

1829 - 1832 DELAHAYE J.P.   

1832 - SOUFFLET   

Mandature Noms et prénoms Fonctions Naissance Décès 

1792-1797 PAYEN Jacques Officier public 23/10/1733 Rainsars 25/03/1806 Rainsars 

an V-an VII BOSSAUT Nicolas Officier public 13/02/1764 Rainsars ? 

an VII THIEBAUT Louis Officier public 18/03/1754 Etroeungt 11/12/1846 Rainsars 
an VII-an 
VIII 

BOSSAUT Nicolas Officier public 13/02/1764 Rainsars ? 

an VIII THIEBAUT Louis Officier public 18/031754 Etroeungt 11/12/1846 Rainsars 

an IX-1807 D’ORLEANS Pierre Maire ? ? 

1807-1810 BAILLY André Joseph Maire  09/08/1776 Rainsars   

1810-1815 BOSSAUT Nicolas Maire 13/02/1764 Rainsars ? 

1815-1816 D’ORLEANS Pierre Officier public ? ? 

1816-1821 BOSSAUT Célestin Maire 26/11/1762 Rainsars 17/09/1852 Rainsars 

1821-1831 
WILLAME Jean Phi-
lippe 

Maire 13/05/1778 Rainsars 07/02/1833 Rainsars 

1831-1848 VIRLET François Maire 15/04/1779 Rainsars 19/02/1849 Rainsars 

1848-1852 
THIEBAUX Théodore 
Zéphyr 

Maire 22/12/1810 Rainsars 21/12/1853 Rainsars 

1852-1872 PLOTTAUX Louis Maire 22/04/1806 Semousies 29/07/1891 Rainsars 

1872-1880 STINCQ Pierre Joseph Maire 29/06/1802 Féron 10/07/1882 Rainsars 

1881-1892 PERONNE Ulger Maire 24/03/1851 Rainsars 11/01/1939 Rainsars 

1892-1919 DETREE Ernest Maire 07/09/1854 Rocquigny 09/05/1941 Rainsars 

1919-1939 MENET Zéphirin Maire 08/02/1883 Cartignies > 1952 

1939- ESCARMUR Auguste Pdt Com. de guerre 03/03/1883 Sains  Rainsars > 1952 

1941-1943 QUEROY Henri Maire ?   

1944 DESSE Arthur Eugène Maire 27/02/1902 Boulogne   

1944-1945 MENET Zéphirin Maire 08/02/1883 Cartignies > 1952 

1945-1948 DESSE Arthur Eugène   27/02/1902 Boulogne   

1948-1949 MOREAUX Georges Pdt Délégat. Spéc. 
08/04/1899 Morbec-
que 

  

1949-1952 MENET Zéphirin Maire 08/02/1883 Cartignies > 1952 
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Evolution de la population (6 et 7) 

 

 

 Lors du recensement 1906, la commune comptait 72 habitations , 72 ménages, 260 personnes. 

  

Sources : 

 

-(1) Inventaire général 2002 (GUILLOT Catherine) 

-(2) Corps des coutumes générales et particulières de France et des provinces, Tome II, Chauvelain-Brodeau-Ricard, LE-

GROS Paris 1724 

-(3) Toponymie générale de la France, NEGRE Ernest, Droz 1996 

-(4) Histoire ecclésiastique du Diocèse de Cambrai, A.J.G Leglay, Lefort Lille 1849 

-(5) Annales du Comté Flamand de France, tome 9, 1867 (dans Notice sur la commune de Pitgam, de A BONVARLET) 

-(6) Des villages de Cassini aux communes d’aujourd’hui (ESSEC) 

-(7) http://www.insee.fr 

-(8) LYS Jacques, Wikipédia 

-(9) Cartes postales collection personnelle LOMPRET Claude 

-(10) Recueil de généalogies pouvant servir de suite ou de supplément au Dictionnaire de la Noblesse, F .A. CHENAYE-

DESBOIS, Ed Bodiez Paris 1784 

 

          James HARDY, chgb 70. 

Lieux dits relevés (* encore cités au recensement de 1906) 

L' Écluse 

La Ferme 

La Noire Mère * 

La Rue Neuve 

La Sablière 

Le Moulin à Vent * 

Le Terniau * 

Le Terne Haut 

Le Village 

Les Grands Arbres 

Les Garennes 

Les Haies de Wattines 

Trie Mayens * 

Trou des renards 
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Rainsars, dans le Bottin de 1908 . 
 

 À  8 kil. d'Avesnes. – Bureau de poste et de télégraphe de Sains-du-Nord (à 5 kil.). – Ligne de chemin de 

fer de Sains-du-Nord (à 5 kil.). – 260 habit. – Fête communale : le 2e dimanche de mai. – Fête patronale : le 15 

août. 

 

Maire :    Detrée (Ern.). 

Secrétaire de mairie :  Mairesse, Chevalier du Mérite Agricole.  

Agriculteurs :   Bailly. – Detrée  (E.), Chevalier du Mérite Agricole. – Fauconnier (O.). – Fauconnier (P.). 

Boucher :   Loraux (P.). 

Boulanger :   Houyez. 

Épicerie :   hiéry. 

Maréchal :   Longuet (J.). 

Menuisier :   Peronne (U.). 

Porcs (march. de) :  Roland (Em.). 

Tabac (débit de) :  Allaire (E.).  

 
          Dominique Sallé, chgb 228. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Rainsars :  

Monument aux morts de 1914-1918 

 

Qui peut-être le personnage présent sur le cliché ? 
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Vieux-Mesnil - Notice Historique. 
          Alain LIÉNARD, chgb 412. 

         (Ancien Maire de VIEUX-MESNIL) 

 

Les traces du passé : 

 

 Bien des vestiges ont été retrouvés dans les environs de VIEUX-MESNIL, un chemin a été découvert 

de Bavay à Trèves, il passait par MANISSART, qui est un hameau de VIEUX-MESNIL. On a pu signaler la pré-

sence de maçonneries romaines vers le Tri-Mouton, au lieu-dit "Fache Tous Vents", avec de grosses tuiles et 

différents débris caractéristiques. 

 Mais ce sont les restes de l'aqueduc qui amenait l'eau de Floursies à Bavay qui sont aujourd'hui encore, 

les témoins de cette présence romaine. 

 Cet aqueduc partait de la Fontaine Saint-Éloi à Floursies, franchissait le mur de Saint Rémy du Nord, le 

mur de Boussières sur Sambre, arrivait à VIEUX-MESNIL où nous trouvons les fameuses "Tournelles" et rejoi-

gnait BAVAY. 

 Vinchant et Masse parlent des vestiges de cet aqueduc dans leurs mémoires sur la ville de BAVAY. 

 

 De cet ouvrage, il ne subsiste aujourd'hui que les ruines de quatre piliers appelés "tournelles", près de 

la route qui traverse le village, à 200 m de l'église, le long d'un sentier. Leur entraxe est de 7m, analogue celui 

des arcades supérieures du Pont du Gard, leur largeur d'environ 2m. Elles sont arasées aux cotes 148.60, 

149.30, 149.45 et 149.50. 

 Quatre-vingts mètres plus loin, sur le bord du même sentier, une cinquième tournelle plus importante 

que les précédentes (4m de largeur la base) est arasée à  la cote 152.80. 

 Ce sont 42 piles qui permettaient à l'aqueduc de traverser la vallée du Ruisseau du Bois du Mesnil, au 

hameau de Manissart. 

 De VIEUX-MESNIL, l'aqueduc se dirigeait vers le hameau de l'Hermitage et traversait le bois Delhaye 

où, vers 1730, on découvrait encore dans les terres hautes, le sommet des voutes de l'aqueduc, que le peuple 

appelait buise (buse = tuyau). 

 

Vieux-Mesnil et ses seigneurs : 

 

 Les premiers seigneurs connus sont HELIN et RAOUL du MAISNIL qui prirent part à la 3ème croisade. 

En 1189, nous trouvons la trace de OLBARDI DEL MAISNIL qui fut témoin dans un acte de Wautier, Seigneur 

d'Avesnes, avoué de l'église de Hautmont. 

  

 A la fin du XIIIème siècle apparaît la famille de SARS originaire de Sars la Bruyère en Belgique. 

 

 GUILLAUME ou WUILLAUME de BARAF, seigneur de SARS et de MAISNIL fut armé chevalier en 1301 

par l'empereur ALBERT 1er, à  Aix-la-Chapelle. Il fut élu grand bailli du Hainaut, le 15 février 1361 et bailli des 

bois du Hainaut du 6 juin 1360 au 26 janvier 1361. Il avait épousé MARIE DU SART et mourut à MONS où il fut 

enterré dans l'église des Cordeliers. 

 GUILLAUME DE SARS, seigneur du Maisnil, marié à Berthe d'ASSELSTEIN. En 1384, il fait le rapport, 

au duc Albert, de sa terre " dou Mesny " en faveur de ses enfants. Lorsqu'il mourut, il fut enterré dans l'église 

des frères mineurs à MONS. 

 WUILLAUME DE BARAS DE SARS, sire du Mesnil (probablement fils du précédent), époux d'Agnès 

d'ANVAING. 

 

 GÉRARD DE SARS : il épousa Marie de BEAUFORT dont il eut quatre enfants. Il fut bailli des bois du 

Hainaut de 1422 à 1423 et prévôt de BEAUMONT de 1420 à 1422. 

 JACQUES DE SARS, seigneur d'ANGRE, AUDIGNIES, TRAZEGNIES et VIEUX-MESNIL se maria 

avec Marguerite de Barbençon. En 1439, il assista le 26 mai, à la translation du corps de Sainte Aldegonde, à 
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MAUBEUGE. Décédé à  ANGRE, il fut enterré dans la chapelle sépulcrale près de l'église. 

 JEAN DE SARS, il était en procès, en 1472 avec le seigneur de BELLIGNIES. 

 JACQUES DE SARS, seigneur du Maisnil et de SAULCHOIT. 

 MICHEL DE SARS, seigneur du Mesnil, il était marié à Marguerite de Vertaing et mourut sans enfant 

après avoir été prévôt de MAUBEUGE de 1463 à 1485. 

 

 En 1534, VIEUX-MESNIL appartenait au seigneur de CLERFAYT, et en 1552, à sa veuve. La seigneu-

rie passa ensuite à la famille de la BARRE. 

 

 HUGUES DE LA BARRE, auteur de la branche du Mesnil d' ERQUELINES était le fils aîné de NICAISE 

DE LA BARRE. Trésorier-général des guerres par lettres patentes du 12 juillet 1536, il avait épousé Catherine 

DU MONT, dont un fils : 

 PHILIPPE DE LA BARRE, seigneur de VIEUX-MESNIL et de MAURAGE (Belgique), receveur général 

des aides du pays du Hainaut, épousa le 14 juillet 1560, Jacqueline FRANCOIS dite de SEMERIES. 

 JEAN-PAUL DE LA BARRE, son fils, seigneur de VIEUX-MESNIL, MASNY SAINT PIERRE.... épousa  

le 1er juillet 1611, Jeanne DESSUS LE MOUSTIER. Il figure dans la liste des échevins de MONS en 1612-

1615-1616. 

 

 Ses armes étaient : "d'Azur à la fasce d'or, accompagnée  de trois têtes de lion de même" 

 

 JEAN DE LA BARRE, seigneur de Maisnil et de Manissart épousa Dorothée-Jeanne de la Hamaide. Il 

fut créé baron du Mesnil, mort sans alliance en 1721. 

 CHARLES-JOSEPH-TROFFEE DE LA BARRE marié à Polyxène-Auguste de CROIX. 

 Son fils SÉBASTIEN-CHARLES-JOSEPH DE LA BARRE, baron, seigneur de VIEUX-MESNIL et de 

NOIRCHIN, épousa en 1775, Barbe-Françoise, baronne de MARCHE. 

 D'après le dénombrement de la principauté de Barbençon servi au roi LOUIS XVI le 24 février 1784, 

nous voyons que le seigneur de cette époque était CHARLES-LOUIS-AUGUSTE-FERDINAND, comte de 

CORSWARENNE. Il tenait cette seigneurie des sires de la Barre. 

 Suivant le rapport de Hennet, prévôt de Maubeuge, en date du 5 juin 1788, nous trouvons, comme der-

nier seigneur de VIEUX-MESNIL, le marquis de Gages. 

 

 FRANCOIS-BONAVENTURE-JOSEPH du MONT DE GAGES est né à Mons, le 13 octobre 1739. Il fut 

créé marquis le 9 décembre 1758 et se maria en 1763 avec sa cousine germaine Alexandrine-Françoise-

Pétronille de BOUSIES-CHAMPVANT dont il eut trois enfants. 

 

 Il fut nommé le 22 janvier 1770, grand maître provincial de toutes les loges des Pays-Bas autrichiens. 

Ce fut le dernier seigneur de VIEUX-MESNIL. 

 

 

Les cahiers de doléances :   (extrait) 

 

 Parmi les 12 articles transmis au Roi, on y trouve l'ancêtre du péage !.. : 

 

 Article 7 : Arguant de travaux des routes elles nous causent une dépense considérable au moins plus 

fatigable que cidevant et les routes très mal entretenues depuis la dernière ordonnance de votre Majesté il se-

rait à désirer qu' elle changerait de règle en faisant payer par les voituriers à chaque barrière la contribution qui 

la lui plairait pourvu que votre Majesté puisse trouver des fonds suffisants pour l'entretien des dits travaux des 

routes et tous ceux qui les useraient pairaient...      

    

 signé  Hippolite  LESPILETTE  Député. 

La commune :  
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 Dès le XVIème siècle, VIEUX-MESNIL faisait partie de la Prévôté de MAUBEUGE. Dans la liste des 

villages faisant partie de la subdélégation de MAUBEUGE, nous trouvons les seigneuries de MANISSART et de 

MARLIERE. 

 Le Seigneur est le Marquis de Gages, le Bailli se nomme Barbençon, le procureur, Pierre Lecomte, le 

greffier, Aufrère. Il y a une ancienne maison du seigneur laquelle est louée avec réserve d'une chambre pour 

l'auditoire, le greffier a la greffe dans son logement. 

 

 Au XVIIème siècle, VIEUX-MESNIL faisait partie du gouvernement militaire de MAUBEUGE.   

  

 En 1790, le département du Nord est créé, il est divisé en 8 districts, 52 cantons et 683 communes. 

VIEUX MESNIL est  rattaché au district de Le Quesnoy qui compte 89 communes, et au canton de Berlaimont  

avec BACHANT, BOUSSIERES, HARGNIES, LOCQUIGNOL, PONT et SASSEGNIES. Cette division sera sup-

primée par la Constitution de l'an III qui créera six arrondissements dont Avesnes. 

 VIEUX-MESNIL est toujours situé dans l'arrondissement d'Avesnes sur Helpe et est une des douze 

communes du canton de Berlaimont. 

 

 Le scel échevinal de 1582 avait comme légende : Sceau eschevinal du VIEN MAISNIL et portait  

l'image de Saint Martin partageant son manteau. 

  

 L'écusson de la commune est ainsi décrit :  

"De gueules au chevron d'or, accompagné de trois trèfles d'argent." 

 

  

Origine et Évolutions du nom : 

 

 C'est en 1189 que nous relevons l'acte le plus ancien mentionnant l'existence de VIEUX-MESNIL. C'est 

celui par lequel JACQUES, Seigneur d' Avesnes et avoué de l'abbaye de Hautmont  ratifie un arrangement en-

tre cette abbaye et le seigneur de HARGNIES. 

 

 Le nom du village s'est écrit de différentes façons au cours des siècles : 

 

 1189   MAISNIL  (cartulaire de l'abbaye de Hautmont) 

 1220   MAISNIL EN BAVAISIS 

 1349   VIES MESNIL 

 1533   VIEN MAISNIL 

 XVIème siècle  VIES MAISNY et MAYSNIEL 

 XVIIème      VIEU MESNIL (embrefs de 1680) 

 XVIIIème    MESNIL LE VIEUX et MAISNIL LE VIEL 

 

 D'après Mannier (Études sur le Département du Nord), VIEUX-MESNIL serait un appellatif d'habitation 

qui dérive du latin mansio, mansionel signifiant demeure, habitation. 

 Cocheris (Origine et formation des noms de lieux) dit que mansus veut dire : petite portion de terre avec 

habitation. 

 

 

Limites : 

 

 VIEUX-MESNIL est limité: 

 

 - au Nord par LA LONGUEVILLE - au Nord-Est  par FEIGNIES. 

 - à l'Est par NEUF-MESNIL et HAUTMONT. 

 - au Sud par PONT SUR SAMBRE et BOUSSIERES SUR SAMBRE. 
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 - à l'Ouest par HARGNIES. 

 

Hameaux - Écarts - Lieux-dits : 

 

 1 - Manissart :  cité dans un acte de 1189 du cartulaire de l'abbaye de Hautmont, sous le nom de 

MAINGERSART ,et dans un autre de 1265 sous celui de MANIESART. Il possédait encore au XVIIème siècle, 

un corps municipal avec Mayeur et Échevins. L'abbé de Hautmont en était, dans les derniers siècles, le sei-

gneur foncier. 

 

 2 - Les Marlières :  citées dans un acte de septembre 1570 et avaient pour seigneur Josse SAVREU, 

lieutenant-prévôt de BAVAI. 

 

 3 -Les Écrolies : Cette cense était un fief  lige qui comprenait 8 bonniers et demi de bois (Bois Galant), 

maison, grange, étable, assises sur 4 rasières et demi. Elle appartenait en 1773 à De LATTRE, seigneur de 

Feignies, elle fut ensuite vendue à Louis-Joseph VAUTIER, maître de forges à Maubeuge. Ce hameau relie Ma-

nissart à un autre hameau : le TRIE ou TRIEU AUDIN. (TRIE, TRIES et TRIEUX sont des synonymes de sec-

teur en friche).  

 

 D'autres lieux-dits sont employés par les agriculteurs pour localiser diverses parties du territoire com-

munal : la Fache des QUERSONNIERES, les QUARANTE, le dessus de TOUS VENTS, TOUS VENTS, la Fa-

che des PETITS CHAMPS, la fache du BOSQUET MADAME, LE GRAND CHAMP, la fache des BONNIERS, la 

fache de la DUY, la fache de D'INNART, la fache des pâtures PAYENCE, la fache des TRENTE et la fache 

d'OISIES. 

 

Hydrographie : 

 

 La commune de VIEUX-MESNIL est arrosée par deux rus recevant eux-mêmes des affluents: 

 

 - le ruisseau du Manissart d'une longueur de 1600 m, de 2.25m de large et dont le débit varie entre 

0.010 et 0.9 m3/s. Il reçoit  deux affluents : le ruisseau des Quersonnières et le ruisseau du bois du Mesnil. 

 

 - le ruisseau du MOULIN d'une longueur de 1500 m, une largeur qui varie entre 1m et 1.5m et un débit 

de 0.005 à 0.840 m3/s. Il reçoit deux affluents : le ruisseau de la forêt de Mormal et le ruisseau d' Oisies. 

 

 Un acte de 1349 mentionne le moulin de BUZIGNETTES  aujourd'hui pratiquement disparu. 

 

Territoire - Altitude : 

 

 VIEUX-MESNIL a une superficie totale de 595 hectares. 

 L'altitude moyenne est de 156 mètres au-dessus du niveau de la mer. 

 

Population : 

 

XVème siècle :       23 feux  

1773      221 hab 

1788                       43 feux                                                   1936                390 habitants 

An 13 (1804)     356 hab (66 maisons - 67 ménages)      1946                395    

1827      318 hab                                                   1962                382 

1846      370                                                          1974                384 

1851      390                                                          1975                384 

1860      403                                                          1982                407 

1872      408                                                          1989                437 
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1880      427                                                          1999                505 

1900      394                                                          2004                515      

1910      405                                                          2006                605                

1921      343  

              

Les maires : 

 

An III (1794) MAITTE Adrien               An VIII (1799) LESPILETTE  H. 

An XI (1802) LESPILETTE H.  1810  MARCHANT  H. 

1840  LECOMPTE   Probe, Joseph 1843  BLANCHART Nicolas 

1844  RICHE Léopold   1855  MINAIRE Augustin 

1865  MINAIRE Augustin  1871  MINAIRE Augustin 

1876  FOREST Xavier   1881  FOREST Valentin 

1887  HALGRAIN Constantin  1887  MINAIRE Alexandre 

1899  MINAIRE Alexandre  1904  MINAIRE Alexandre 

1909  MINAIRE Alexandre  1912  FOREST  Valentin 

1914  HAPLENCOUR  Ernest    

 Pendant la guerre, M. HAPLENCOUR prisonnier, c'est M. HALGRAIN qui fit fonction. 

1919  HAPLENCOUR  Ernest  1925  HAPLENCOUR  Ernest 

1929  HAPLENCOUR  Ernest  1935  HAPLENCOUR  Ernest  

1945  PENIN  Walter   1947  PENIN  Walter 

1953  FONTAINE Jean  1959  FONTAINE Jean 

1965  FONTAINE Jean  1971  FONTAINE Jean 

1977  FONTAINE Jean  1983  HARBONNIER R. 

1989  HARBONNIER R.  1993  LIENARD Alain 

1995  LIENARD Alain   2001  WASSE  Michel 

2004  LIENARD  Alain   2008  WASSE Michel 

 

L'Église et la paroisse : 

 

 1 - L'Église Saint-Martin : 

 

L'église actuelle a été construite de 1852 à 1855 (décision prise le 6 Mai 1852 et réception des travaux  

le 3 décembre 1855 par M. FIEVET, Architecte à Avesnes et par l'abbé BOITIAUX). Cette nouvelle église n'a 

pas été reconstruite à la place de l'ancienne, tombée en ruines, qui avait été érigée à l'emplacement de l'actuel 

cimetière, le choeur était tourné au Nord alors que l'église d'aujourd'hui a le choeur à l'Est.  

 La cloche avait été refondue en 1826 car elle était fêlée. 

 L'église Saint-Martin a été rénovée en 1996. 

 

 2 - Les oratoires : 

 

- Jésus et Notre Dame de Miséricorde -1742. 

  

Il est placé au centre du village, au bord du CD107, face la rue Haute. C'est un édifice massif qui possède trois 

consoles, dont le seul autre exemple connu se trouve sur la "chapelle Roty" à  Berlaimont, et une grille magnifi-

que. L'artisan, on peut même dire l'artiste, a travaillé le fer forgé d'une très belle manière, faisant apparaître 

dans la partie haute, un rappel de la dédicace. 

 

 Sur la grille :     IHS  (Jésus Hominum Salvator = Jésus sauveur des Hommes) 

 Sur l'oratoire : NDDM  (Notre Dame de Miséricorde, priez pour nous) - 1742. 

- Notre Dame de Bonsecours - 1826. 
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L'oratoire est érigé dans un hameau situé assez loin du centre du village: le Trieu Audin. Il a subi plusieurs répa-

rations puisque le fût est refait en moellons et que quelques briques forment le dos de la construction. L'environ-

nement est très fleuri, ce qui prouve qu'il reste en dévotion. Une plaque de marbre rappelle que l'on a fêté son 

centenaire, lors d'une procession ou d'un pèlerinage par exemple : 

   

   Notre Dame de Bonsecours priez 

   pour nous       RAMJ           1826 

  sur une plaque de marbre ajoutée, on peut lire : 

      souvenir anniversaire 

           1826-1926 

 

 3 - Les prêtres :       

 

La paroisse fait partie du diocèse de CAMBRAI. 

 

 Prêtres ayant habité la commune : 

 

VAUQUIER (1792), SUEUR, LANGLIN, LECLERC, CLAISE, PRUVOT, PETERSON, DELSARTE, MOULARD, 

DERRUDHER, PARINGAUX, FOURLEIGNIE. 

  

 Prêtres non résidents dans la commune : 

 

LEAUTE, D'ENDECOURT, DELBOUILLE, GRIFFON, BOUTTEAU. 

 

Le monument aux morts : 

 

 Par délibération en date du 20 mai 1920, le conseil municipal a décidé l'érection d'un monument à la 

mémoire des enfants de la commune tués lors de la guerre 14-18. Le Président Alexandre Millerand accepta la 

demande le 8 février 1921. 

 

L'École : 

  

 L'école Pierre DEVIGNE (du nom d'un ancien directeur), compte trois classes dont une section enfan-

tine. Elle dépend de la circonscription d'Aulnoye Aymeries. 

 

La mairie : 

  

 Elle se trouvait initialement, rue de Boussières, au fond de l'impasse mais fut détruite  par les Alle-

mands en 1914. Le nouveau bâtiment (mairie-école) l'accueillit en 1928, place des Tournelles. 

 Ensuite, lorsque le bâtiment eut souffert de la guerre, la mairie fut installée à quelques pas de là au 35, 

rue de l'église, et enfin intégra l'ancien presbytère où elle se trouve actuellement. 

 

Le commerce et l'artisanat : 

  

 En 1897, VIEUX-MESNIL comptait  394 habitants et ...... : 

 

 12 estaminets, 4 épiceries, 14 artisans : 1 bourrelier, 2 charrons, 1 grainetier, 1 horloger, 1 maréchal-

ferrant, 2 menuisiers, 1 meunier, 3 maçons, 1 scieur et  1 pépiniériste.  

 

 Au milieu du siècle dernier, une sablière était encore exploitée, chemin d'Hautmont.  

 Subsistent aujourd'hui un café-épicerie et une entreprise de maçonnerie. 
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Vieux-Mesnil dans le Bottin de 1908 . 
 

 A 18  kilomètres d’Avesnes - 405 habitants. 

  Bureau de poste et de télégraphe de Pont-sur-Sambre (à 5 kil.).  

 Ligne de chemin de fer d’Hautmont (à 5 kil.). 

  Fêtes communales : 1er  dimanche de juillet et d'octobre et dimanche le plus près du 11 novembre. 

 

Maire :    Minaire (A.), chevalier du Mérite Agricole. 

Agriculteurs :   Delaruelle (Dé). – Forest (V.). – Haplencour (A.). – Minaire (A.), chevalier du Mérite 

   Agricole – Stoclet (Cl.). 

Beurre :   Gérard. 

Bourrelier :   Forest (J.). 

Charron :   Meurant (A.). 

Épiciers :   Degaie (J.). – Maitte. 

Maréchal :   Ducornet. 

Menuisiers :   Culot (A.). – Degaie (J.). 

Tabac (débit de) :  Degaie (J.). 
 

          Dominique Sallé, chgb 228. 

 

 
 

 

Dénombrement de la terre de Maroilles - 1455. 
Archives Départementales du Nord - 11H 36. 

 
(Deuxième Partie) 

Cartignies 

 

Autres renouvellemens fais par ledit abbé de Maroilles au mois de decembre et an chinquante et sept dessusdit 

comprendant les rentes trefonsieres aussi les terraiges en plusieurs brancques que lesdis relligieux abbé et 

couvent de leglise St Humbert de Maroilles ont es villes terroir et mairie de Cartignies et de le Corbiere lequel 

renouvellement aussi collation desdis renouvellemens contre les anchiens rolles et registres de leditte eglise de 

Maroilles furent fais par la prise et en le presenche de plusieurs personnes a che congnissans assavoirt est de 

Jean Le Carlier longtemps mayeur dudit Cartegnies et Jehan Bidault dit Le Tainturier, et de Jean Bauldet, 
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tous demorans a Cartengies et avec eux Pierrart dou Rieu et Henri dou Rieu son fils tous deux demorans a 

Le Corbiere. 

 

C’est assavoir que une une rente vault ung charlet davaine un cappon et un denier tournois, mais qui paye ses 

rentes en argent, il ne doit point de denier de sieulte et les denier que ont dist blans valent les quatorze deniers 

blans quinze deniers tournois. 

Le Corbiere 

 

Premier à  Le Corbiere 

 

Les hoirs de Jehan Chevalier de Le Corbiere sur leur maison courtil et yestre qui fu leur tayon et depuis a leur 

père tenant a leur pasturaige et as heritages Jean Bourge doivent de rente par an asdis relligieux de Maroilles 

ung charlet davaine deux cappons et deux deniers tournois. 

 

Les hoirs ledit Jehan Chevalier de le Corbiere sur leur courtil qui fut jadis a Wiart Thueleu et depuis a leur père 

gisans deseure le maison Jehan Macquet tenant au courtil leidt Macquet meme et a le haie qui est entre ledit 

courtil et les terres Jeau dou Rieu aussi des hoirs Jean Haymet doivent de rente par an asdis relligieux de Ma-

roilles une rasiere davaine demi cappon et une maille. 

 

Lesdis hoirs Jehan Chevalier de le Corbiere sur leur courtil et yestre gisant devant le maison qui fu leur père 

d’autrepart le rue et que on dist le courtil le beghe tenant à Nicaise Le Saunier et a le ruielle doivent de rente par 

an asdis relligieux de Maroilles demi couppe et le moitié de demi couppe davaine. 

 

Lesdis hoirs Jean Chevalier de le Corbiere sur leur courtil qui fu Willaume Loiseleur tenant as hoirs Colart Jam-

bet et a Gilliart Wauldry dit Mittiaul doivent de rente par an asdis relligieux de Maroilles une rente. 

 

Les dis hoirs Jehan Chevalier de le Corbiere sur un autre courtil qui fu leur père tenant a Jean dou Rieu d’une 

part et a le maison et yestre Jean Bourge qui fu pestiau de preux doivent de rente par an asdis relligieux de Ma-

roilles une rente. 

 

Les hoirs de Jean Macquet sur leur maison courtil et yestre qui fu Plaque et jea de larbroie tenant a leritaige des 

hoirs le devant dit Jehan Chevalier de le Corbiere d’une part et a le ruielle d’autrepart doivent de rente par an 

asdis relligieux de Maroilles ung charlet davaine ung cappon et demi et deux deniers blans. 

 

Les hoirs ledit Macquet sur le moitie dun courtil qui fu Peschart, partant contre Nicaise le Saunier tenant as 

hoirs Jehan Haymet et as hoirs ledit Jean Chevalier de le Corbiere doivent de rente par an asdis relligieux de 

Maroilles pour leur part et moitié une couppe davaine et le moitié d’une pouille. Nicaise le Saunier sur lautre 

moitié du courtil devant dit qui fu Peschart alencontre des hoirs dudit Macquet tenant a Pierrart dou Rieu doit, 

de rente par an asdis relligieux de Maroilles une couppe davaine et le moitié d’une pouille. 

 

Ledit Nicaise Le Saunier sur son couritl qui fu Pierrart delarbroie, teanant as hoirs dudit Jean Chevalier de le 

Corbiere d’une part et au chemin d’autrepart doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles une rasiere da-

vaine et quatre deniers blans. 

 

Ledit Nicaise sur son couritl qui fu Bride et depuis audit Pierrart de Larbroie tenant au courtil devant dit et as 

hoirs dudit Jean Chevalier de le Corbiere doibt de rente par an audis relligieux de Maroilles une couppe davaine 

et une maille. 

 

Gilliart Wauldry dit Muttiaul sur son maison courtil et yestre ou il demeure qui fu Pierrart Taillant, tenant as hoirs 

dudit Jean Chevalier de le Corbiere et au chemin doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles une rente. 

 

Les hoirs Colart Jambet sur leur courtil et yestre qui fu Willaume Loiseleur tenant a Pierrart dou Rieu d’une part 
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et as hoirs dudit Jean Chevalier de le Corbiere dautrepart doibvent de rente par an asdis relligieux de Maroilles 

une rente. 

 

Pierrart dou Rieu sur se maison courtil et yestre qui fut se père tenant as terres Jean Bourge qui furent Pestiau 

du Preux et a lui-même doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles demie rasiere davaine, deux tiers d’un 

cappon et deux thiers d’un denier. 

 

Ledit Pierrart dou Rieu sur son courtil qui fu Brusleau tenant a chelieu devant dit et as hoirs dudit Jean Cheva-

lier de le Corbiere doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles une rente qui vaut un charlet davaine, ung 

cappon et un denier tournois. 

 

Ledit Pierrart sur une couppe de courtil ou environ gisans entre les siens et que ledit Brusleau escanga audit 

Jean Chevalier de le Corbiere, et avoit esteit a Gillechon Mairiau tenant au courtil qui fu ledit Brusleau et a le 

maison doudit Pierrat dou Rieu meme doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles une couppe davaine et 

un thiers d’un cappon. 

 

Ledit Pierrard dou Rieu sur se maison et yestre qui fu ledit Brusleau gisant dautrepart le rue et en devant avoit 

estet a Godefroit tenant as hoirs Colart Jambet, doibt de rente par an adsis relligieux de Maroilles demie couppe 

davaine et le quart d’un cappon. 

 

Ledit Pierrart sur son preit gisant en le berliere qui fu Pierrart Le Seillier et Pierrart de le Sauch tenant as preis 

deleglise de Cartignies as hoirs Ghuis Bonnette et as trois couppes de terre appartenant audit Pierrart dou Rieu 

qui furent ledit Jehan Chevalier de le Corbiere doibt de rente par an asdis relligieux de Maroilles un cappon. 

 

Jehan Bourge sur se maison courtil et yestre ou il demeure et sur son preit a le broust qui a arenter a Pestiau 

de Preux tenant as hoirs Jean Chevalier de le Corbiere et a lui-même, doit de rente par an asdis relligieux de 

Maroilles quattre deniers blans. 

 

Ledit Jehan Bourge sur son courtil qui fu ledit Pestiau d’autrepart le rue tenant as hoirs dudit Jehan Chevalier de 

le Corbiere et a lui-même doibt de rente par an asdis relligieux de Maroilles une rente. 

 

Pierrart dou Rieu sur son courtil gisant asson le Corbiere tenant a Nicaise Le Saunier a lui-même et au chemin 

doibt de rente par an asdis relligieux de Maroilles ung cappon. 

 

Rentes deues chacun an asdis relligieux de Maroilles 

sur plusieurs heritages gisans en le ville de Cartignies 

 

Premiers 

 

Willaume Larmoyeur sur se maison courtil et yestre qui fu son père gisans asson le rue de Larsilliere tenant a le 

terre Colart Larmoyeur et au courtil des hoirs Jehan Chevalier de le Corbiere doibt de rente par an asdis relli-

gieux de Maroilles trois quars de rente. 

 

Les hoirs de Jehan Chevalier de le Corbiere et Maigne Le Fournielle sur leur courtil qui fu Gillette Le Goberde 

tenant a Willaume Larmoyeur et aux hoirs Colar Mahieu doibvent de rente par an esdis relligieux de Maroilles 

demie rasiere davaine deux tiers de cappon deux tiers d’un denier et se doivent avec le quart d’une rente. 

 

Mahieur Maisnet sur tout liestre qui fu Colart Mahieu tenant au courtil devant dit pardeseure aussi a le rue de 

Larsilliere et a le vesve Colart Mahieu doibt de rente par an asdis relligieux de Maroilles demie rasiere d’avaine 

deux thiers de cappon et deux tiers d’un denier. 

 

Le vesve de Colart Mahieu sur son courtil qui fu Jean Janssiaul tenant a liestre chi devant escript et a le blan-
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que maison doit de rente par an asdis religieux de Maroilles demie rasiere davaine, deux tiers de cappon et 

deux tiers de denier. 

 

Pierrart Plichon dit Bovier sur se maison ou il demeure qui fut Jean Mahieu tenant a le blanque maison, et a le 

maison Jean Le Carlier doibt de rente par an asdis relligieux de Maroilles demie rasiere davaine deux tiers de 

cappon et deux tiers de denier. 

 

Jehan Le Carlier longtemps mayeur dicellui ville sur se maison courtil et tout liestre qui fu Thomas Le Carlier 

son oncle, et pour une autre partie de chedit heritaige qui fu Marroie Le Collette tenant à Pierrart Plichon et a 

Pierrart Le Brasseur doibt de rente par an asdis relligieux de Maroilles pour ches deux parties trois couppes da-

vaine un cappon et un denier. 

 

Pierrart Le Brasseur fils de Pierrart pour se maison qui fu Marroie Le Carliere et pour une autre partie de che 

meisme heritaige qui fu a Maroie Collette partant contre ldit Jean Le Carlier a Pierrart Chevalier doit de rente 

par an asdis relligieux de Maroilles pour ches deux parties une rente d’une couppe d’avaine le tiers d’un cappon 

et le thier d’un denier. 

 

Ledit Pierrart Le Brasseur sur le moitier du courtil qui fu a Pierrart de Sars et a Willaume son fils gisant en le rue 

des Auwes tenant a Jean Durant et a Jean Chevalier Carpentier doit de rente par an asdis relligieux de Maroil-

les une rente. 

 

Pierrart Chevalier sur se maison courtil et yestre ou il demeure qui fu Thomas Holledoix tenant a Pierrart Le 

Brasseur et a Jean Durant doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles une rente. 

 

Jehan Durant sur se maison courtil et yestre qui fu Thomas Le Carlier et paravant avoit estet au Roy tenant as 

hoirs Pierrart Le Brasseur et à Pierrart Chevalier, doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles une rente. 

 

Les hoirs Colart Trigoul sur leur courtil ortilleres qui fu Gilliart Trigoul et paravant avoir estet a le Pomme parrée 

tenant a leurs Mareschauchies et au rieu et fait le toucquet de leur heritaige au leis vers le maison Gilliart Pli-

chon doivent de rente par an asdis relligieux de Maroilles quattre deniers. 

 

Gilliart Plichon sur se maison courtil et yestre qui fu Jehan Le Mousseur gisans emprés le plancque de Blanfort 

tenant a Nicaise Plichon son frère et a laisement de le ville de trois costés doit de rente par an asdis relligieux 

de Maroilles quattre deniers. 

 

Jehan Placque sur se maison courtil et yestre qui fu les Gonthiers et a Jehan Maulcourt tenant à Pierrotte Pli-

chonne et au rieu Gonthier doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles deux deniers. 

 

Nicaise Plichon sur se maison courtil et yestre leur il demeure qu fut Jean Plichon son frère tenant audit Gilliart 

son frere et a jean de Busegnies doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles deux deniers. 

 

Ledit Nicaise sur se maison courtil et yestre qui fu Pierrart Larmoyeur et quil acquesta a Jean Le Brasseur te-

nant a Willaume Bertran dit Raoul et a le ruielle allant es preaux doit de rente par an audsis relligieux de Maroil-

les une couppe davaine demi cappon et une maille. 

 

Jean de Busegnies sur se maison courtil et yestre qui fu a Pierrart de Busegnies son tayon et par avant avoit 

este a Sire Flocquet tenant a Nicaise Plichon et gisant empres le fontaine, doit de rente par an asdis relligieux 

de Maroilles deux deniers. 

 

Colart Le Chevalier, fils de Gilliart sur se maison courtil et yestre qui fu Jean Gaillart, son tayon gisant a le rue 

Boris tenant a Jean Jacquart et a Pierrart Le Chevalier son frere doibt de rente par an asdis relligieux de Maroil-

les trois quart d’une rente. 
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Pierrart Chevalier fils de Gilliart sur son heritage qui fut ledit Gaillart a l’encontre dudit Colart son frere tenant as 

terres du Corroit doibt de rente par an asdis relligieux de Maroilles trois quars d’une rente. 

 

Ledit Pierrart Chevalier et Jean de Berlaimont dit Tassart sur leur maison courtil et yestre qui fu Jean de Sars 

Willaume Chevalier et Pierrart Mairiau avec un autre partie adjointe a chedit heritaige tenant a le ruielle dou 

Corroit tenant as hoirs Jean Le Fossier mariscault doivent deux rentes desquelles desdis Pierrart Chevalier et 

Jean Tassart se sont accordés entre eulx sans laccord desdis relligieux de Maroilles que ledit Pierrart en payera 

pour le partie dudit heritage qu’il tient asdis relligieux de Maroilles le moitie qui monte une rente. Si est assavoir 

que nonbstant que lesids heritiers ayent fait ceste paction entre eulx sepuellent et porront lesdis religieux de 

Maroilles prendre leurs deux rente sur telle part que bon leur semblera. 

 

Pierrart Le Chevalier sur son courtil qui fu Jean Le Fossier tenant du long a le ruielle du Corroit et a lui-même 

doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles demi rente. 

 

Pierrart de Le Vallée sur se maison courtil et yestre qui fut Jean Le Fossier tenant a Jean de Berlaimont dit Tas-

sart au chemin le seigneur et a le grange Colart Coyenne doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles un 

cappon. 

 

Jehan de Berlaimont dit Tassart sur son courtil qui fu Jean de Sars Willaume Chevalier Pierrart Mairiau et le 

doulce compaigne tenant a le ruielle dou Corroit et as hoirs Jean Le Fossier et que ledit Jean Tassart acquit a 

Collette Mairielle doit avec Pierrart Chevalier cy devant nommet de rente par an asdis religieux de Maroilles 

pour tout ledit heritaige deux rentes dont par accord fait entre eux deux sans porter prejudice asdis relligieux de 

Maroilles et sur telle devis que dit est ledit Tassart pour se part doibt une rente. 

 

Ledit Jean Tassart sur se maison courtil et yestre qui fu Pierrart d’Avesnes et Jean Lefeuwre tenant au rieu 

Gonthier et as rues de tous costés doit de rente par an asdis relligieux quattre deniers. 

 

Jehan Balligant parmentier sur se maions courtil et yestre qui fu Jehenne Le Saureuse tenant au rieu Gonthier 

et as rues de tous costés doit de rente par an asdis relliegieux de Maroilles deux deniers. 

 

Jehan de Bellegnies sur se maison courtil et yestres qui fu Pariset et Willaume Plichon tenant a le ruielle de le 

fontaine et a Jehan le Keux doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles deux deniers. 

 

Jehan Le Keux sur se maison courtil et yestre qui fu se père teant a Jean de Bellegnies et au rieu Gonthier de-

vant le fontaine doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles deux deniers. 

 

Les hoirs Nicaise Perin sur leur courtil qui fu Estievene Aelin tenant a leur maison et au rieu doivent de rente par 

an asdis relligieux de Maroilles deux deniers. 

 

Jehan Perin sur se grange et courtil derriere qui fu Jean Jacquart tenant a le maison Willaume Biertran dit Raoul 

et a Meurisse Jonghe doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles demi rente. 

 

Jean Jacquart sur son preit gisant la la Noelle, qui fut Jean Janssieual et Estienne de Mauberfontaine partant 

contre leglise de Cartegnies doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles pour se part demie couppe da-

vaine. 

 

Leglise de Cartegnies pour se part et moitie doudit pareil, contre ledit Jehan Jacquart doit de rente par an asdis 

relligieux de Maroilles demi coupe davaine. 

  

Willaume Bertran dit Raoul sur se maison courtil et yestre qui fu Maroie Le Cornette et Pierrart Plichon di Le 

Maître des Boues tenant à Jean Perin et a liestre que Nicaise Plichon acquist a Jehan Le Brasseur doit de rente 
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par an audis religieux de Maroilles demie rasiere et demie couppe davaine demi cappon et une maille. 

 

Jehan Plichon fils Willaume sur se maison courtil et yestre ou il demeure tenant a le ruielle chi devant ditte et a 

Denis Plichon et a Willaume Bertrand dit Raoul doit de rente par an asdis religieux de Maroilles une couppe et 

le moitie de demie couppe davaine demi cappon et une maille. 

 

Willaume Bertan dit Raoul sur le maison courtil et yestre qui fu a Denis Plichon tenant à Jean Plichon et a Colart 

Le Maire dit Brouette doit de rente par an asdis religieux de Maroilles demie rasiere demi couppe et le moitie de 

demie couppe davaine un cappon et le tieres d’un cappon trois deniers et le thieres d’un demi. 

 

Colart Le Maire dit Brouette sur se maison courtil et yestre qui fut Colart Keviroel tenant a Willaume Bertran dit 

Raoul et a Colart Coyenne doit de rente par an asdis religieux de Maroilles une rente. 

 

Colart Coyenne sur se maison courtil et yestre qui fu Adam Le Sue et Pierrart Le Gouverneur son tayon tenant 

a Colart Le Maire dit Brouette et a le rue Boris doit de rente par na asdis relligieux de Maroilles demie rente. 

 

Ledit Colart Coyenne sur son courtil gisant derriere se grange tenant as hoirs Jean Polichon dit Godelendt doit 

de rente par na asdis relligieux de Maroilles pour se part qui fu sondit tyaon et pour le parti que fut Pierreart Le 

Brasseur doit pour ches deux parties de rente par an asdis relligieux de Maroilles trois couppes davaine. 

 

Les hoirs de Jean Plichon dit Godelendt, sur leur maison courtil et yestre qui fu Nicaise Blondiau et Jean Cheva-

lier de le Corbiere tenant a Colart Coyenne et a Jean Bauldet doivent de rente par an asdis relligieux de Maroil-

les trois quarts d’une rente. 

 

Jehan Bauldet sur son cappel aussi sur se maison courtil et yestre qui fu Nicaise Blondiau et a Pierrart Coyenne 

tenant as hoirs Jehan Plichon dit Godelendt et a lui mesme, doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles 

une rasiere davaine un cappon et demi un denier et trois quars d’un deniers, et devoit avec che devantdit un 

quart de cappon mais lidis Jean Bauldet la volu avoir sur se maison chy emprès denommée. 

 

Ledit Jean Bauldet sur se maison courtil et yestre qui fu Jacquemart Landrelut et Willaume Coyenne tenant a 

son heritaige devant nommés et a le ruelle allant de le rue Boris a le rue Chauvin doit de rente par an asdis relli-

gieux de Maroilles une rente le quart d’un cappon et le quart d’un charlet davaine. 

 

Les hoirs Colart Kaniot sur leur maison courtil et yestre qui fu Pierrart Gerondiaul, Colart Coyenne et Pierrart 

Plichon dit le Maitre des Boues tenant a le ruielle allant de le rue Boris a le rue Chauvin et a Pierrart fils de Co-

lart Chevalier doivent de rente par an asdis relligieux de Maroilles demie rasiere davaine un cappon et un de-

nier. 

 

Les hoirs Pierrart Chevalier sur leur maison courtil et yestre qui fut Thomas de Busegnies et doulce compaigne 

tenant as hoirs Colart Kaniot et a liestre qui fu Thomas Lestaulier doibvent de rente par an asdis relligieux de 

Maroilles trois couppes davaine un cappon et un denier. 

 

Le vesve Jean Le Carlier demorant Avesnes sur son courtil qui fu Jehan Lestaulier leur père tenant as hoirs 

Jean Le Chevalier et a le rue Boris doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles demie rasiere davaine un 

cappon et un denier. 

 

Pierrart Le Brasseur sur son preit qui fu Thomas Lestaulier, son sire gisant en le Berliere tenant as terres Jean 

Bourge et a Jean Bauldet doit de rente par an asdis relligieux de Maroilles cinq sols six deniers Parresis. 

 

Les hoirs Jean des Cours sur leur preit gisans desous lennoelle tenant as preis du Pont au Floanchiaul et au 

preit de Gowaresnes liquels preis est demorés vaghes a present doibvent de rente par an asdis relligieux de 

Maroilles un cappon. 
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Che sont les terres gisans au terroir et mairie de Cartegnies sur lesquelles les relligieux avvé et couvent de le-

glise St Humbert de Maroilles prendent et doivent avoir les terraiges de chacun cent de garbes sept garbes de 

terraige 

 

Premiers 

 

Toutes les terres entierement gisant scituées et assises entre le rieu du Floanchiau et le terroir de Boulogne 

doivent plain terraige asdists relligieux de Maroilles sans nul moyen ne parchonnier. C’est assavoir de chacun 

cent de garbes sept garbes et au marcq montant. 

 

Item en après sensievent les terres gisans entre les maisons Willaume Larmoyeur et les courtils qui doivent ren-

tes asdis relligieux de Maroilles chidevant nommeis et les preis de Brayoels lesquelles terres doivent plain ter-

raiges asdis relligieux de Maroilles de chacun cent de garves sept garbes comme dit est. 

 

Premiers 

 

Une rasiere et demie de terre gisnant deriere le courtil ledit Willaume Larmoyeur appartenant à Colart Lar-

moyeur tenant au chemin allant a Prisches et Fayt 

 

Item une rasiere et demie de terre appartenant as hoirs Jean Nonne (Jonne ?) tenant a la terre devant ditte. 

 

Item une rasiere et demie de terre la teant appartenant a hoirs Jean Le Tourneur 

 

Item une rasiere latenant appartenante as hoirs Jean Nonne. 

 

Item cinq coupes de terre latenant appartenant as hoirs Colart Mahieu tenant as preis de Brayoels 

 

Item une rasiere de terre latenant appartenant as hoirs Colart Trigoul 

 

Item trois couppes de terre qui furent Jehan Chevalier fils Gillart et Jean Chevaillier fils Colart et depuis a Pierre 

Chanterainne tenant as hoirs de Colart Trigoul et as hoirs Le Gouverneur de Cartegnies 

 

Item trois rasieres de terre qui furent Pierrart Brasseur appartenant a Jean de Hanillies dit Le Seillier d’Avesnes 

tenant as courtils de Pierrart Le Brasseur et de Jehan Le Carlier 

 

Item entre le rieu de Lorsignaul sensievent les teres chi après denommées sur lesquelles lesdis relligieux de 

Maroiles prendent et doivent avoir les terraiges. 

 

Premiers 

 

 Cinq rasieres de terres appartenant as hoirs Jean Le Tourneur tenant a le terre de le court de Cartignies 

 

Item cinq couppes de terre qui furent a Collart Chevalier bergier latenant 

 

Item le moitiet de cinq couppes de terres appartenantes as hoirs Pierrart Le Brasseur la tenant 

 

Item encore une rasiere de terre la tenant appartenante as hoirs Le Brasseur et tenant as hoirs Colart Chevalier 

bregier 

 

Item une rasiere de terre la tenant appartenant a Nicaise Petit 
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Item une rasiere de terre la tenant appartenant as hoirs Gillart Plichon 

 

Item une rasiere de terre la tenant appartenant a Colart Coyenne 

 

Item une rasiere de terre la tenante appartenant à hoirs Colart Trigoul 

Item cinq couppes de terres la tenant appartenant as hoirs Pierrart Le Brasseur tenant au cherisier 

 

Item cinq rasieres de terre appartenant as hoirs Pinchon d’autrepart le chemin 

 

Item tout che qui est de le terre Jehan de Sommaing depuis le terre dudit Pinchon jusques a un cavain passant 

parmi et traversant icelle ditte terre est du rerraige desdits relligieux de Maroilles. 

 

Et tout le remain de celle meisme terre Jean de Sommaing d’autre part ledit cavain au leis vers Fayt le terrage 

se part a moitie asdis relligieux de Maroilles le moitie et l’autre moitie as relligieux de Liessies. 

 

Lesquels terraiges appartenant asdis relligieux de Maroilles les heritiers ou detenteux des heritaiges sur les-

quels ou les prent et lievent les doivent karier et menier en telle grange ou lieu autre qui plait au censeur et 

commis de par lesdis religieux de Maroilles à Cartignies entendu que che soit en le ville et mairie dudit Carte-

gnies sans quel que fraude ne  maulvais acquison quelconques. 

 

A ces renouvellemnt faire par ledit abbet de Maroiles furent présent Jean Le Carlier longtems mayeur dudit 

Cartenies en leage se soixante ans ou environ Jehan Bidaut dit Le Tinturier eschevins dudit lieu estans en 

eage de cinquant ans et Jean Bauldet aussi en leage de cinquante ans ou environ et tous trois desusdits de-

morans audit lieu de Cartignies et avec eux Pierrart du Rieu de leage de cinquant a soixante ans et Henry du 

Rieulx, ses fieuls tous demorans a Le Corbiere 

 

Collationné, et trouvé la presente copie conforme a loriginal faisant toujours partie du livre ecrit a la main admi-

nistré comme devant est dit par nous susdit notaire royal, et hommes de fief du Haynaut residents a Maroilles 

soussigné le dix huit d’aoust mil sept cens soixante quatre approuvant la septième ligne et bien interlignée en la 

page precedente 

 

Signé Mariscal et Balligand 

 
          Loïc MAIRESSE , chgb 381. 

 

Ascendance d’Armand Laffineur. 

 
 La nomination de Marc LAFFINEUR au poste de secrétaire d'état a donné l'envie à certains 

d'entre nous de connaître son ascendance. 

  Il est le plus jeune d'une fratrie de 16 enfants dont certains bien implantés en Avesnois, L'acte 

de décès de son frère Philippe, notaire à Berlaimont, a permis d'avoir sa filiation précise. 

  Plusieurs sources ont été mises à contribution: les registres de Hautmont, le groupe 

gencharleroi, Rocco BELLANTONI, responsable en retraite du centre mormon de Charleroi, Georges 

WARMONT, membre de gencharleroi et adhérent de Geniwal pour des actes sur Gougnies, et Geneviève 

LUSIAUX. 

  Ayons le respect de la vie privée de ces 16 personnes dont une grande partie est encore en vie. 

L'ascendance commence à leur père. 

 
           André BROGNIET, chgb 82. 

           Colette FRANÇOIS, chgb 9. 
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1. Armand LAFFINEUR, ° 16 sep 1891 à Hautmont 59, † 25 mai 1971 à Maubeuge 59. 

 Il épousa Claire Marie Louise DELIGNE, mariage 30 mar 1921 à Cambrai 59. 

 

Parents 

 

2. Aristide Joseph Ghislain LAFFINEUR, ° 28 fév 1857 à Gougnies B, † 1 nov 1940 à Hautmont 59.  Il épou-

sa Sidonie SAMAIN, mariage 29 aoû 1885 à Hautmont 59. 

    Enfants : 

      i Germaine LAFFINEUR, ° 13 oct 1886 à Hautmont 59, † 3 mar 1954 à Valenciennes 59. 

      ii René Constant LAFFINEUR, ° 21 fév 1891 à Hautmont 59, † 25 fév 1895 à Hautmont 59. 

    1. iii Armand LAFFINEUR, ° 16 sep 1891 à Hautmont 59, † 25 mai 1971 à Maubeuge 59.  Il 

épousa Claire Marie Louise DELIGNE, mariage 30 mar 1921 à Cambrai 59. 

      iv André LAFFINEUR, ° 13 fév 1906 à Hautmont 59, † 12 oct 1981 à Maubeuge 59.  Il épousa 

Marie Louise Henriette CHARELLE, mariage 31 déc 1952 à Dôle. 

3. Sidonie SAMAIN, ° 18 déc 1866 à Hautmont 59, † 26 fév 1948 à Hautmont 59. 

 

Grands-parents 

 

4. Hypolite LAFFINEUR, ° 13 sep 1823 à Gougnies B, † 20 déc 1881 à Vireux Molhain 08.  Il épousa Cons-

tantine Julienne HEBRANT, mariage 26 avr 1849 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    2. i Aristide Joseph Ghislain LAFFINEUR, ° 28 fév 1857 à Gougnies B, † 1 nov 1940 à Haut-

mont 59.  Il épousa Sidonie SAMAIN, mariage 29 aoû 1885 à Hautmont 59. 

      ii Émile LAFFINEUR. 

      iii Sidonie LAFFINEUR, ° 1865 à Vireux Molhain B, † 19 fév 1910 à Hautmont 59.  Elle épou-

sa Eugène DESORME. 

      iv Marie Joséphine LAFFINEUR, ° 21 mar 1850 à Gougnies B. 

      v Léon Joseph Ghislain LAFFINEUR, ° 26 nov 1851 à Gougnies B. 

5. Constantine Julienne HEBRANT, ° 1 jul 1827 à Gougnies B. 

 

6. Constant Joseph Ernest SAMAIN.  Il épousa Philomène HÉLIN. 

    Enfants : 

    3. i Sidonie SAMAIN, ° 18 déc 1866 à Hautmont 59, † 26 fév 1948 à Hautmont 59.  Elle épousa 

Aristide Joseph Ghislain LAFFINEUR, mariage 29 aoû 1885 à Hautmont 59. 

7. Philomène HÉLIN. 

 

Arrière-grands-parents 

 

8. Pierre Joseph LAFFINEUR, ° 29 jun 1779 à Eprave B.  Il épousa Marie Joseph CARLY, mariage 26 jun 

1817 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    4. i Hypolite LAFFINEUR, ° 13 sep 1823 à Gougnies B, † 20 déc 1881 à Vireux Molhain 08.  Il 

épousa Constantine Julienne HEBRANT, mariage 26 avr 1849 à Gougnies B. 

      ii Adolphe Ghislain Joseph LAFFINEUR, ° 24 déc 1812 à Gougnies B, † 18 fév 1890 à Gou-

gnies B.  Il épousa Joachim Joseph Ghislaine HEBRANT, mariage 14 nov 1850 à Gou-

gnies B. 

      iii Joséphine LAFFINEUR, ° 26 aoû 1817 à Nanzinnes B.  Elle épousa Nicolas THIBAUT, 

mariage 30 nov 1844 à Gougnies B. 

      iv Hypolite Joseph Ghislain LAFFINEUR, ° 26 jan 1819 à Gougnies B, † 6 avr 1821 à Gou-

gnies B. 

      v Adèle Joseph LAFFINEUR, ° 23 mar 1825 à Gougnies B. 

9. Marie Joseph CARLY, ° 3 oct 1788 à Gougnies B, † 9 déc 1854 à Gougnies B. 
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10. Jean François Ghislain HEBRANT, ° 4 sep 1797 à Gougnies B, † 8 aoû 1873 à Gougnies B.  Il épousa 

Marie Joseph Julienne CASSART, mariage 30 aoû 1824 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    5. i Constantine Julienne HEBRANT, ° 1 jul 1827 à Gougnies B.  Elle épousa Hypolite LAFFI-

NEUR, mariage 26 avr 1849 à Gougnies B. 

      ii François HEBRANT. 

11. Marie Joseph Julienne CASSART, ° 11 oct 1795 à Gougnies B, † 1 jul 1859 à Gougnies B. 

 

Arrière-arrière-grands-parents 

 

16. Jean LAFFINEUR, ° 12 aoû 1744 à Han Sur Lesse B, † 28 nov 1806 à Eprave B.  Il épousa Marie Made-

leine GENDEVERT, mariage 25 déc 1772 à Eprave B. 

    Enfants : 

    8. i Pierre Joseph LAFFINEUR, ° 29 jun 1779 à Eprave B.  Il épousa Marie Joseph CARLY, 

mariage 26 jun 1817 à Gougnies B. 

      ii Marie Catherine LAFFINEUR, ° 14 fév 1773 à Eprave B. 

      iii Jean LAFFINEUR, ° 14 oct 1783 à Eprave B. 

      iv Anne Marie LAFFINEUR, ° 4 nov 1788 à Eprave B. 

      v Marie Anne LAFFINEUR, ° 5 jun 1791 à Eprave B. 

17. Marie Madeleine GENDEVERT, ° 29 déc 1748 à Han Sur Lesse B, † 20 oct 1795 à Eprave B. 

 

18. Antoine Joseph CARLIER, ° 14 déc 1749 à Thy Le Château B.  Il épousa Jeanne Joseph CARAMIN, 

mariage 9 sep 1776 à Gerpinnes B. 

    Enfants : 

    9. i Marie Joseph CARLY, ° 3 oct 1788 à Gougnies B, † 9 déc 1854 à Gougnies B.  Elle épou-

sa Pierre Joseph LAFFINEUR, mariage 26 jun 1817 à Gougnies B. 

      ii Jean Baptiste CARLIER. 

      iii Antoine CARLIER. 

      iv Constantin Joseph CARLIER. 

19. Jeanne Joseph CARAMIN, ° 1753 à Bothey B Ou Saint Martin B, † 12 oct 1819 à Gougnies B. 

 

20. Jean François Ghislain HEBRANT, ° 28 avr 1765 à Gougnies B, † 30 jan 1834 à Gougnies B.  Il épousa 

Marie Joseph Julienne PONSELET, mariage 8 fév 1790 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    10. i Jean François Ghislain HEBRANT, ° 4 sep 1797 à Gougnies B, † 8 aoû 1873 à Gougnies 

B.  Il épousa Marie Joseph Julienne CASSART, mariage 30 aoû 1824 à Gougnies B. 

      ii Lambert HEBRANT. 

21. Marie Joseph Julienne PONSELET, ° 22 jan 1765 à Gougnies B, † 20 fév 1844 à Gougnies B. 

 

22. Jean Charles Joseph CASSART, ° 6 jan 1758 à Gougnies B, † 27 jan 1826 à Gougnies B.  Il épousa Ma-

rie Joseph BRAIBANT, mariage 10 nov 1783 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    11. i Marie Joseph Julienne CASSART, ° 11 oct 1795 à Gougnies B, † 1 jul 1859 à Gougnies B.  

Elle épousa Jean François Ghislain HEBRANT, mariage 30 aoû 1824 à Gougnies B. 

23. Marie Joseph BRAIBANT, ° 14 sep 1763 à Gougnies B, † 19 avr 1832 à Gougnies B. 

 

3èmes Arrière-grands-parents 

 

32. Jacques LAFFINEUR, ° 29 jan 1707 à Han Sur Lesse B.  Il épousa Jeanne LAFFINEUR, mariage 8 aoû 

1730 à Han Sur Lesse B. 

    Enfants : 
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    16. i Jean LAFFINEUR, ° 12 aoû 1744 à Han Sur Lesse B, † 28 nov 1806 à Eprave B.  Il épousa 

Marie Madeleine GENDEVERT, mariage 25 déc 1772 à Eprave B. 

      ii Henri LAFFINEUR, ° 5 jun 1734 à Han Sur Lesse B. 

      iii Jean Baptiste LAFFINEUR, ° 8 nov 1736 à Han Sur Lesse B. 

      iv Louise LAFFINEUR, ° 22 jun 1739 à Han Sur Lesse B. 

      v Dieudonnée LAFFINEUR, ° 10 avr 1742 à Han Sur Lesse B. 

      vi Hubert LAFFINEUR, ° 25 jan 1747 à Han Sur Lesse B. 

      vii Anne LAFFINEUR, ° 1 jan 1751 à Han Sur Lesse B. 

33. Jeanne LAFFINEUR, ° 1710. 

 

34. Louis GENDEVERT.  Il épousa Anne Catherine QUOILIN, mariage 19 nov 1744 à Han Sur Lesse B. 

    Enfants : 

    17. i Marie Madeleine GENDEVERT, ° 29 déc 1748 à Han Sur Lesse B, † 20 oct 1795 à Eprave 

B.  Elle épousa Jean LAFFINEUR, mariage 25 déc 1772 à Eprave B. 

35. Anne Catherine QUOILIN, ° 24 nov 1723 à Han Sur Lesse B. 

 

36. Antoine Joseph CHARLIER, ° 29 aoû 1723 à Nalinnes B, † 8 mar 1791 à Thy Le Château B.  Il épousa 

Anne Marie TOUSSAINT. 

    Enfants : 

    18. i Antoine Joseph CARLIER, ° 14 déc 1749 à Thy Le Château B.  Il épousa Jeanne Joseph 

CARAMIN, mariage 9 sep 1776 à Gerpinnes B. 

37. Anne Marie TOUSSAINT, † 10 sep 1796 à Thy Le Château B. 

 

38. Pierre François CARAMIN.  Il épousa Isabelle HAUTELET. 

    Enfants : 

    19. i Jeanne Joseph CARAMIN, ° 1753 à Bothey B Ou Saint Martin B, † 12 oct 1819 à Gougnies 

B.  Elle épousa Antoine Joseph CARLIER, mariage 9 sep 1776 à Gerpinnes B. 

39. Isabelle HAUTELET, ° 20 jun 1715 à Rhisnes B, † 30 mar 1782 à Gougnies B. 

 

40. Lambert Joseph HEBRANT, ° 1710 à Fosses La Ville B, † 6 jul 1802.  Il épousa Marguerite GRÉGOIRE, 

mariage 4 jun 1754 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    20. i Jean François Ghislain HEBRANT, ° 28 avr 1765 à Gougnies B, † 30 jan 1834 à Gougnies 

B.  Il épousa Marie Joseph Julienne PONSELET, mariage 8 fév 1790 à Gougnies B. 

41. Marguerite GRÉGOIRE, ° 19 oct 1723 à Gougnies B, † 1 mai 1803 à Gougnies B. 

 

42. Jean François PONSELET, ° 14 sep 1725 à Gougnies B, † 11 oct 1794 à Gougnies B.  Il épousa Marie 

Joseph DIMANCHE, mariage 9 nov 1755 à Biesme B. 

    Enfants : 

    21. i Marie Joseph Julienne PONSELET, ° 22 jan 1765 à Gougnies B, † 20 fév 1844 à Gou-

gnies B.  Elle épousa Jean François Ghislain HEBRANT, mariage 8 fév 1790 à Gougnies 

B. 

43. Marie Joseph DIMANCHE, ° 10 oct 1733 à Biesme B, † 27 jan 1792 à Gougnies B. 

 

44. Pierre Joseph CASSART, ° 18 nov 1718 à Gougnies B, † 1 oct 1794 à Gougnies B.  Il épousa Anne Ma-

rie Thérèse BENOÎT. 

    Enfants : 

    22. i Jean Charles Joseph CASSART, ° 6 jan 1758 à Gougnies B, † 27 jan 1826 à Gougnies B.  

Il épousa Marie Joseph BRAIBANT, mariage 10 nov 1783 à Gougnies B. 

45. Anne Marie Thérèse BENOÎT. 
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46. Jean Charles Ghislain BRAIBANT, ° 17 aoû 1730 à Gougnies B, † 4 jun 1813 à Gougnies B.  Il épousa 

Marie Anne Catherine PONSELET, mariage 24 mai 1763 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    23. i Marie Joseph BRAIBANT, ° 14 sep 1763 à Gougnies B, † 19 avr 1832 à Gougnies B.  Elle 

épousa Jean Charles Joseph CASSART, mariage 10 nov 1783 à Gougnies B. 

47. Marie Anne Catherine PONSELET, ° 23 avr 1732 à Gougnies B, † 4 déc 1797 à Gougnies B. 

 

4èmes Arrière-grands-parents 

 

64. Henri LAFFINEUR.  Il épousa Marguerite DAVAGLE. 

    Enfants : 

    32. i Jacques LAFFINEUR, ° 29 jan 1707 à Han Sur Lesse B.  Il épousa Jeanne LAFFINEUR, 

mariage 8 aoû 1730 à Han Sur Lesse B. 

65. Marguerite DAVAGLE. 

 

66. Henri LAFFINEUR, † jan 1707 à Han Sur Lesse B.  Il épousa Catherine Camille BERNARD. 

    Enfants : 

    33. i Jeanne LAFFINEUR, ° 1710.  Elle épousa Jacques LAFFINEUR, mariage 8 aoû 1730 à 

Han Sur Lesse B. 

67. Catherine Camille BERNARD, ° 1670. 

 

70. Henri QUOILIN, ° à Buissonville B.  Il épousa Catherine HERMAN, mariage 8 mai 1718 à Chevetogne B. 

    Enfants : 

    35. i Anne Catherine QUOILIN, ° 24 nov 1723 à Han Sur Lesse B.  Elle épousa Louis GENDE-

VERT, mariage 19 nov 1744 à Han Sur Lesse B. 

71. Catherine HERMAN. 

 

72. Jean Joseph CARLIER, † 12 déc 1758 à Nalinnes B.  Il épousa Marie Catherine LINAUX. 

    Enfants : 

    36. i Antoine Joseph CHARLIER, ° 29 aoû 1723 à Nalinnes B, † 8 mar 1791 à Thy Le Château 

B.  Il épousa Anne Marie TOUSSAINT. 

73. Marie Catherine LINAUX. 

 

78. Barthélémy HAUTELET.  Il épousa Anne Caroline MENY. 

    Enfants : 

    39. i Isabelle HAUTELET, ° 20 jun 1715 à Rhisnes B, † 30 mar 1782 à Gougnies B.  Elle épousa 

Pierre François CARAMIN. 

79. Anne Caroline MENY. 

 

80. Joseph HEBRANT, † 16 déc 1765 à Fosses La Ville B.  Il épousa Elisabeth (Anne Isabelle) THIRY. 

    Enfants : 

    40. i Lambert Joseph HEBRANT, ° 1710 à Fosses La Ville B, † 6 jul 1802.  Il épousa Margue-

rite GRÉGOIRE, mariage 4 jun 1754 à Gougnies B. 

81. Elisabeth (Anne Isabelle) THIRY, † 4 oct 1769 à Fosses La Ville B. 

 

82. Henry GRÉGOIRE, † 2 mar 1748 à Gougnies B.  Il épousa Geneviève BERNARD, mariage 8 sep 1722 à 

Gougnies B. 

    Enfants : 

    41. i Marguerite GRÉGOIRE, ° 19 oct 1723 à Gougnies B, † 1 mai 1803 à Gougnies B.  Elle 

épousa Lambert Joseph HEBRANT, mariage 4 jun 1754 à Gougnies B. 

83. Geneviève BERNARD, † 25 nov 1786 à Gougnies B. 
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84. Benoît PONSELET, ° 5 nov 1696 à Gougnies B, † 10 jan 1782 à Gougnies B.  Il épousa Marie Catherine 

SANDRON, mariage nov 1722 à Gougnies B. 

    Enfants : 

    42. i Jean François PONSELET, ° 14 sep 1725 à Gougnies B, † 11 oct 1794 à Gougnies B.  Il 

épousa Marie Joseph DIMANCHE, mariage 9 nov 1755 à Biesme B. 

85. Marie Catherine SANDRON, ° 23 aoû 1693 à Gerpinnes B. 

 

86. Lambert DIMANCHE, ° 1712, † 18 jan 1760 à Biesme B.  Il épousa Marie Françoise PIRCART, mariage 

4 nov 1732 à Biesme B. 

    Enfants : 

    43. i Marie Joseph DIMANCHE, ° 10 oct 1733 à Biesme B, † 27 jan 1792 à Gougnies B.  Elle 

épousa Jean François PONSELET, mariage 9 nov 1755 à Biesme B. 

87. Marie Françoise PIRCART, † 21 jul 1781 à Biesme B. 

 

92. Jean Joseph BRAIBANT, ° 24 jul 1688 à Gougnies B.  Il épousa Maria ROLAND, mariage sep 1722 à 

Gerpinnes B. 

    Enfants : 

    46. i Jean Charles Ghislain BRAIBANT, ° 17 aoû 1730 à Gougnies B, † 4 jun 1813 à Gougnies 

B.  Il épousa Marie Anne Catherine PONSELET, mariage 24 mai 1763 à Gougnies B. 

93. Maria ROLAND, ° 8 nov 1690 à Gougnies B, † 30 avr 1750 à Gougnies B. 

 

94. Benooit PONSELET.  Il épousa Marie Catherine SANDRON. 

    Enfants : 

    47. i Marie Anne Catherine PONSELET, ° 23 avr 1732 à Gougnies B, † 4 déc 1797 à Gougnies 

B.  Elle épousa Jean Charles Ghislain BRAIBANT, mariage 24 mai 1763 à Gougnies B. 

95. Marie Catherine SANDRON. 

 

5èmes Arrière-grands-parents 

 

134. Jean BERNARD.  Il épousa Catherine WARNY. 

    Enfants : 

    67. i Catherine Camille BERNARD, ° 1670.  Elle épousa Henri LAFFINEUR. 

135. Catherine WARNY. 

 

162. Thomas THIRY.  Il épousa Marie TAYENNE. 

    Enfants : 

    81. i Elisabeth (Anne Isabelle) THIRY, † 4 oct 1769 à Fosses La Ville B.  Elle épousa Joseph 

HEBRANT. 

163. Marie TAYENNE. 

 

168. Thomas PONSELET, ° 9 avr 1648 à Gougnies B.  Il épousa Ursule ROLAND. 

    Enfants : 

    84. i Benoît PONSELET, ° 5 nov 1696 à Gougnies B, † 10 jan 1782 à Gougnies B.  Il épousa 

Marie Catherine SANDRON, mariage nov 1722 à Gougnies B. 

169. Ursule ROLAND, ° 20 oct 1658 à Gougnies B, † 20 avr 1752 à Gougnies B. 

 

170. Pierre SANDRON.  Il épousa Anne Marie LOTTE, mariage 12 jul 1691 à Gerpinnes B. 

    Enfants : 

    85. i Marie Catherine SANDRON, ° 23 aoû 1693 à Gerpinnes B.  Elle épousa Benoît PONSE-

LET, mariage nov 1722 à Gougnies B. 

171. Anne Marie LOTTE. 
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172. Louis Dit Lambert DIMANCHE, † 27 jun 1732 à Biesme B.  Il épousa Catherine CARAMIN, mariage 20 

mai 1681 à Biesme B. 

    Enfants : 

    86. i Lambert DIMANCHE, ° 1712, † 18 jan 1760 à Biesme B.  Il épousa Marie Françoise PIR-

CART, mariage 4 nov 1732 à Biesme B. 

173. Catherine CARAMIN, † 17 sep 1731 à Biesme B. 

 

174. Pierre PIRCART, † 15 oct 1731 à Biesme B.  Il épousa Bertine THIRY, mariage 6 jun 1700 à Biesme B. 

    Enfants : 

    87. i Marie Françoise PIRCART, † 21 jul 1781 à Biesme B.  Elle épousa Lambert DIMANCHE, 

mariage 4 nov 1732 à Biesme B. 

175. Bertine THIRY, † 4 déc 1714 à Biesme B. 

 

184. Pierre BRAIBANT.  Il épousa Marie GILQUIN. 

    Enfants : 

    92. i Jean Joseph BRAIBANT, ° 24 jul 1688 à Gougnies B.  Il épousa Maria ROLAND, mariage 

sep 1722 à Gerpinnes B. 

185. Marie GILQUIN, ° 2 mai 1660 à Gerpinnes B. 

 

186. Romain ROLAND.  Il épousa Catherine MEDOTZ. 

    Enfants : 

    93. i Maria ROLAND, ° 8 nov 1690 à Gougnies B, † 30 avr 1750 à Gougnies B.  Elle épousa 

Jean Joseph BRAIBANT, mariage sep 1722 à Gerpinnes B. 

187. Catherine MEDOTZ. 

 

6èmes Arrière-grands-parents 

 

336. Jacques PONSELET.  Il épousa Elisabeth BECHET. 

    Enfants : 

    168. i Thomas PONSELET, ° 9 avr 1648 à Gougnies B.  Il épousa Ursule ROLAND. 

337. Elisabeth BECHET. 

 

338. Nicolas ROLAND.  Il épousa Jacqueline ROLY. 

    Enfants : 

    169. i Ursule ROLAND, ° 20 oct 1658 à Gougnies B, † 20 avr 1752 à Gougnies B.  Elle épousa 

Thomas PONSELET. 

339. Jacqueline ROLY. 

 

344. Claude DIMANCHE.  Il épousa Marie PITOT. 

    Enfants : 

    172. i Louis Dit Lambert DIMANCHE, † 27 jun 1732 à Biesme B.  Il épousa Catherine CARA-

MIN, mariage 20 mai 1681 à Biesme B. 

345. Marie PITOT. 

 

348. Jean PIRCART, † 6 mai 1716 à Biesme B.  Il épousa Marguerite DOUDART. 

    Enfants : 

    174. i Pierre PIRCART, † 15 oct 1731 à Biesme B.  Il épousa Bertine THIRY, mariage 6 jun 1700 

à Biesme B. 

349. Marguerite DOUDART, † 14 mai 1716 à Biesme B. 

 

350. Gilles THIRY.  Il épousa Elisabeth DUMONT. 

    Enfants : 
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    175. i Bertine THIRY, † 4 déc 1714 à Biesme B.  Elle épousa Pierre PIRCART, mariage 6 jun 

1700 à Biesme B. 

351. Elisabeth DUMONT, † 18 mar 1703 à Biesme B. 

 

370. Gilles GILQUIN.  Il épousa Marie DUCHATEAU. 

    Enfants : 

    185. i Marie GILQUIN, ° 2 mai 1660 à Gerpinnes B.  Elle épousa Pierre BRAIBANT. 

371. Marie DUCHATEAU, ° 26 jun 1640 à Gerpinnes B. 

 

7èmes Arrière-grands-parents 

 

690. Jean PITOT.  Il épousa Dieudonnée LE CHARLIER. 

    Enfants : 

    345. i Marie PITOT.  Elle épousa Claude DIMANCHE. 

691. Dieudonnée LE CHARLIER. 

 

742. Jean DUCHATEAU.  Il épousa Marie DUBOIS. 

    Enfants : 

    371. i Marie DUCHATEAU, ° 26 jun 1640 à Gerpinnes B.  Elle épousa Gilles GILQUIN. 

743. Marie DUBOIS. 

 

 

Felleries, Notes de lecture de Daniel Blondel. 
 

 

1- L'an 1773 - le 11 avril - Jour de Pâques : a été trouvé mort dans le gouffre de la tenue du pré des viviers 

dans le bois de la Villette, un homme étranger lequel avait été longtemps auparavant assassiné ou frappé de 

plusieurs coups de tranchant dans le chemin qui mène à Sémeries lequel selon le rapport de Denys Caron s'ap-

pelait Philippe Demoliens  natif de St Sauflieu en Picardie près d' Amiens, époux de Denÿse Caron, âgé d'envi-

ron 50 ans, porteur de pannes (et ratines ?) au profit de Denys Caron, son beau-frère et a été inhumé le mardy 

suivant au cimetière de cette paroisse après les informations et interventions faites et donnée par l'office 

d'Avesnes en présence de Me Jean Joseph Witran, vicaire et de Fourdrinier, clerq de la paroisse. 

 

Signé :      C J Fourdrinier 

                 P. Henninot, curé à Felleries - terre d'Avesnes - diocèse de Cambray. 

 

2- L'an 1773 - le 19 juin : a été trouvé noyé le jour précédent dans l'étang du (R)ahies dans lequel il était allé 

se baigner avec d'autres, Jean Joseph Leclerq, fils de Nicolas et de Rolence Fauvergene, âgé d'environ seize 

ans et a été inhumé au cimetière de cette paroisse après les informations et les permissions faites, donnée par 

l'office d'Avesnes en présence des soussignés : 

 

 Fourdrinier 

 P. Henninot, curé de Felleries 

 

3- l'an 1776 - le 14 d'avril : a été par nous inhumé dans le cimetière de cette paroisse un enfant mal [mâle] à 

Philippe Joseph Bienfait et Augustine Josèphe Fontaine son épouse, lequel enfant n'a vécu qu'un moment 

ayant été baptisé par la sage-femme. Cet enfant était monstrueux ayant deux ou trois têtes  vers le dos et il 

n'était pas régulier quoiqu'étant à terme. 

 

 En présence du père et de Charles Fourdrinier - clerq. 

 P. Henninot - curé 



  Page  53 

 

Notre bibliothèque s’étoffe.  

 

Titre Auteurs COTE 

Sars Poteries, soldats Morts pour la France 1914-1918 BOSQUET Monique MPLF 

Féron, soldats Morts pour la France 1914-1918 BIENFAIT Christiane MPLF 

Choisies, les habitants de 1793 à 1911 FLORY Jean-Claude RELEVÉ 

Hecq 1737-an 10 DEWERDT Annie- VERBRUGGHE Francine RELEVÉ 

Bousies M1652-1819, D 1675-1819 MOREAU Claude RELEVÉ 

Landrecies décès 1737-an 10 MOREAU Claude RELEVÉ 

Onnaing 1737-1812 DUBUISSON Maurice RELEVÉ 

Haut Lieu 1903-1936   CD 

Larouillies 1777-1792   CD 

Larouillies 1792-an 10   CD 

Larouillies an 11-1819, 1823-1832   CD 

Larouillies 1820-1842   CD 

Larouillies 1843-1886   CD 

Larouillies 1887-1923   CD 

Amfroipret 1654-1759   CD 

Amfroipret 1760-1812   CD 

Amfroipret 1813-1822   CD 

Amfroipret 1823-1832   CD 

Amfroipret 1833-1842   CD 

Petit Fayt, soldats Morts pour la France 14-18 VYDT Nicolas MPLF 

Petite Forêt et Rouvignies 1793-1802 LIMBOURG Jules RELEVÉ 

Quiévrechain 1737-an 14 DELFOSSE Gérard- BURY Michèle RELEVÉ 

Troisvilles MD 1658-1838 BURY Michèle RELEVÉ 

Brillon 1694-1803, Sars et Rosières 1793-an 10 BURY Michèle- LOOTEN Robert RELEVÉ 

Onnaing, Saultain, Thiant, Trith Saint Léger, compléments avant 1737 AGFH RELEVÉ 

Vendegies sur Ecaillon 1737-an 10 DEGAND Michèle RELEVÉ 

Quiévy BM 1628-1736 DERIEUX Philippe RELEVÉ 

Avesnes les Aubert 1732-an 10 DERIEUX Philippe RELEVÉ 

Corenne (Wallonie) N 1598-1863, M 1660-1791 Chercheurs d'Ancêtres RELEVÉ 

Barby (08) NM 1674-1809 Chercheurs d'Ancêtres RELEVÉ 

Seraincourt (08) M 1683-1805 Chercheurs d'Ancêtres RELEVÉ 

Doumely (08) M 1669-1792 Chrcheurs d'Ancêtres RELEVÉ 

Auneau (28) B 1596-1696 LESCOT Pierre RELEVÉ 

Auneau (28) M 1624-1791 LESCOT Pierre RELEVÉ 

Wargnies le Grand 1659-1802 COPIN Emile RELEVÉ 

Maresches 1643-1812 CORNU Jean-Luc RELEVÉ 

Beaudignies 1737-1806 CLERBAUX Georges RELEVÉ 

Croix Caluyau 1719-1855 MOREAU Claude RELEVÉ 

Livre d'amitié AGFH BIBLIO 

Briastre 1660-an 11 LECONTE Francine et Daniel RELEVÉ 

Marly 1737-an 11 CLEMENT Emile Adolphe- BURY Michèle RELEVÉ 

Romeries M 1801-1909, D 1803-1909 DECAUDAIN Anne RELEVÉ 

Houplines M 1608-1737 DUQUESNE Jeannine RELEVÉ 

Vieux Reng M 1618-1636 et 1664-1805 BOUCHEND'HOMME Geneviève RELEVÉ 

Gognies Chaussée, Goegnies Chaussée, B 1587-1793 BOUCHEND'HOMME Guy RELEVÉ 

Gognies Chaussée, Goegnies Chaussée, M 1589-1793, S 1694-1793 BOUCHEND'HOMME Guy RELEVÉ 

Ferrière la Petite 1775-an 14 BOUCHEND'HOMME Guy RELEVÉ 

Landrecies décès an 3-1810   CD 

Landrecies décès 1811-1825   CD 

Landrecies décès 1826-1847   CD 

Landrecies décès 1848-1869   CD 

Landrecies décès 1870-1889   CD 

Landrecies décès 1890-1915   CD 

Landrecies décès 1916-1936   CD 

Saint Amand B 1588-1650 BOUDARD Maryse- DOFFE Jean RELEVÉ 

Saint Amand BS 1694-1702 BURY Michèle RELEVÉ 

Saint Amand M 1694-1702 BURY Michèle RELEVÉ 
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Notre bibliothèque s’étoffe., suite… 

 
 

Nouvelles publications. 

 
 

Nouveaux dépouillements en cours. 
 

Anor :    Jean-Charles KESTELOOT 

Boussières :   Thérèse TROUILLET 

Wargnies le Petit :  Marie-Claude BAUDEZ 

 

Titre Auteurs COTE 

Beuvrages 1722-an 14 BURY Michèle RELEVÉ 

Barby (08) D 1674-1809 Chercheurs d'ancêtres RELEVÉ 

C'était Hautmont, 1e décennie du XXe siècle, tome 2 Mémoire d'Hautmont BIBLIO 

Histoire de Colleret et d'Ostergnies FLORY Jean-Claude BIBLIO 

Mottes et maisons-fortes du Hainaut français LEREBOURG Ludovic BIBLIO 

Histoire de tres vaillans princez monseigneur Jehan d'Avesnes QUERUEL Danielle BIBLIO 

Hargnies, le pensionnat de la Sainte Union des Sacrés Coeurs de Jésus et Marie Association mémoire de Maisnil et d'Harigny BIBLIO 

Carnet de route d'un ancien combattant 1939-1945 HOCQUET Calixte BIBLIO 

Mecquignies, soldats morts pour la France 1914-1918 FREMY Alain MPLF 

Hestrud, soldats morts pour la France 1914-1918 FLORY Jean-Claude MPLF 

Willies, soldats morts pour la France 1914-1918 HARDY James MPLF 

Landrecies mariages an 3-1811   CD 

Landrecies mariages 1812-1825   CD 

Landrecies mariages 1826-1850   CD 

Landrecies mariages 1851-1874   CD 

Landrecies mariages 1875-1895   CD 

Landrecies mariages 1896-1912   CD 

Landrecies mariages 1913-1936   CD 

Notices et documents sur l'histoire d'Avesnes et de l'Avesnois CROIX Ch. BIBLIO 

Flandre, Artois, Picardie PIERRARD Pierre BIBLIO 

Moneuse Antoine Joseph VASSEUR Yves, RENARD Claude BIBLIO 

L'industrie lainière de la région de Fourmies avant 1914   BIBLIO 

Féron, la fontaine rouge VERHAEGHE Raymond BIBLIO 

Maroilles et les maroillais aux 18e et 19e siècles   BIBLIO 

Landrecies naissances 1794-an 13   CD 

Landrecies naissances an 14-1809, 1811-1815   CD 

Landrecies naissances 1816-1825   CD 

Landrecies naissances 1826-1840   CD 

Landrecies naissances 1841-1858   CD 

Landrecies naissances 1859-1876   CD 

Landrecies naissances 1877-1895   CD 

Landrecies naissances 1896-1915   CD 

Landrecies naissances 1916-1936   CD 

Landrecies TD 1823-1912   CD 

81 REC RAINSARS, les habitants de A à G 1671-1911 170 21 € James HARDY/Jean MARECHAL 

82 REC RAINSARS, les habitants de H à W 1671-1911 166 21 € James HARDY/Jean MARECHAL 

83 REC RAINSARS, les couples 1671-1911 84 11 € James HARDY/Jean MARECHAL 

84 B & N VIEUX MESNIL 1737-1912 126 16 € Alain HURIAU 

85 M & D VIEUX MESNIL 1737-1912 182 22 € Alain HURIAU 
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       Sonia LELEUX   
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       Alain FREMY 

       Alain GUEREZ      

        Pierre LEGRAND      

        Thérèse LOCOCHE  † 

        Thérèse TROUILLET   
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    Archives Départementales :  Alain GUEREZ  

    Bibliothèque :    Colette RABIN-FRANCOIS  

    Relation Presse :   Corine HANICOTTE 

        Colette RABIN-FRANCOIS  

    Permanence :    Pierre LEGRAND 

         Colette RABIN-FRANCOIS     
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Articles sous la responsabilité de leur auteur. 

Responsable de la publication : Colette RABIN-FRANCOIS  dépôt légal au 3ième  trimestre  
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